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La campagne électorale sera 
bientôt terminée et bien des gens sont 
encore incapables de fixer leur choix 
sur un candidat... comme des enfants 
devant un étalage impressionnant de 
fnandises.

C’est pour pallier ce problème 
que, dans Taschereau, il y a un 
communicateur qui "se cache” der­
rière chacun des candidats.

Le péquiste Richard Cuay, un 
ancien journaliste, partage son souci 
de bien communiquer avec Gérald 
K amp. son ancien secrétaire de 
comté, devenu fonctionnaire aux Af­
faires sociales, qui avoue s'amuser 
“terriblement à préparer les commu­
nications de Richard"

Florence levers, la libérale, a 
confié cette tâche à une connaissance 
de longue date. Jo Ouellet. qui ad­
ministre une maison de relations pu 
bliques à Québec et qui a accepté 
"d'aider Florence parce que je f’aime 
bien".

L'unioniste Lucien “Minou" Gau­
thier est également dirigé par un pro­
fessionnel des communications. Jean 
"Obélix" Lefebvre, qui a habilement 
réussi à faire démarrer la campagne 
de son patron avec éclat, alors même 
que ce dernier poursuivait ses va­
cances d'hiver dans le sud.

Dans l'équipe du Parti commu­
niste ouvrier, la responsable des 
communications. Patricia Murphy, 
avoue être très intéressée par "l’effort 
de marketing" des partis traditionnels 
Elle a prévu une conférence de presse 
par semaine et autant de commu­
nications écrites que les autres partis 
Chaque visite du camarade-président 
national est publicisée, les thèmes fa 
voris font l'objet de communiqués 
bref, on est sur la bonne voie

Propagande
Il n’y a pas tellement longtemps 

que les gouvernements et partis po 
litiques exploitent les avantages de la 
communication de façon aussi sys­
tématique. Avant la dernière guerre 
mondiale, on se contentait de pro­
pagande.

A la suite du dernier conflit et de 
l'usage abusif que les nazis ont fait de 
la propagande, il est devenu indécent 
de s'y livrer. C'est à ce moment que le 
phénomène de la "communication so­
ciale" a fait son apparition. C'est donc 
la communication qui rend la pro­
pagande possible maintenant... es­
timent les grands auteurs.

Les communicateurs
Notons au passage qu'il n'est pas

Il y a autant de politiciens que de sortes de petits biscuits disponibles sur le 
marché actuellement au Québec Leuis emballages sont très appétissants...

nécessaire de partager entièrement les 
opinions politiques de son candidat 
pour lui donner un bon coup de pou 
ce.

On retrouve donc deux sortes de 
communicateurs dans le sillage des 
politiciens. Ceux qui militent avec 
conviction et ceux qui "offrent sim­
plement leurs services profession­
nels”.

Le travail
Les spécialistes prétendent qu'u­

ne campagne électorale se structure à 
trois niveaux, le diagnostic, la stra­
tégie d'ensemble et les moyens à em­
ployer

Le diagnostic repose sur un in­
ventaire de la clientèle électorale, ses 
besoins, ses goûts, ses ambitions. C'est 
également à cette étape que le can­
didat arrive à identifier quels devront 
être les points forts de sa campagne

Le vrai travail consiste ensuite à 
infléchir un peu l'image du candidat 
pour l’associer plus étroitement aux 
besoins du milieu. Il faut toutefois 
éviter de changer une image trop 
brusquement, semble-t-il. sinon les 
gens "reniflent" le piège.

Dans Taschereau, étant donné 
que la campagne est brève, on semble 
avoir mis de côté les moyens qui 
nécessitent un effort intellectuel pour 
privilégier les moyens qui s'adressent 
"aux tripes” et visent à susciter de la

sympathie chez l'électeur
Il en est ressorti un portrait de 

candidat qui va comme un gant aux 
six personnes qui se font actuellement 
la lutte. Je vais en décrire un et vous 
reconnaîtrez tous les autres: Le can­
didat X est du milieu, il connaît bien 
les gens et leurs problèmes et il sera 
disponible pour travailler avec eux au 
lendemain des élections parce qu'il 
partage leurs préoccupations

Si vous rencontrez un candidat 
qui a besoin d’un peu d’en­
couragement, dites-lui: "Je vais yoter 
pour vous parce que vous êtes du 
milieu” et le reste...

Ça lui fera plaisir'

La finale
Durant les trois jours qui restent, 

tout le monde fait des pieds et des 
mains pour convaincre les' plus hé­
sitants. grâce à la méthode du "relais 
d'opinion"

C’est encore un truc de commu­
nicateurs. Il s’agit d’une technique qui 
consiste à visiter beaucoup de groupes 
(âge d'or, loisirs, etc.), en espérant 
faire bonne impression sur les me­
neurs

C'est très efficace, dit-on. parce 
que beaucoup de personnes hésitantes 
s'alignent â la dernière minute sur les 
opinions des personnes "apolitiques" 
qu’elles côtoient et en qui elles ont 
confiance..
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Dans le journal ' Le isoletl du 7 mars 1981 
Quinzaine du livre oage D-20 "Les oiseaux se 
cachent pour mourrir 7 65 devrait se lire 
$9 65 Rayon 3 — Livres-papeterie

Dans la circulaire "Les bonnes affaires se font 
chez Sears . page 3 Rabais de $4 pantalon 
confortable de très belle qualité Rég 16 98. on 
aurait dû lire Rabais de $7 reg 19 98 Rayon 
41 — Pantalons pour hommes

Page 12 Rabais de $2 T-Shirl mode on aurait 
dû lire Rabais S3 Rayon 7 — Vêtements sport 
dames

Dans le roto Invitation page 2 Rabais 80 00 
sur ensemble canape et fauteuil Coûtent sépa 
rement 859 98 017 451 700 DLE2 — L ensem 
ble 779 98 on aurait dû lire ' Coûtent séparé­
ment 829 98 L ensemble 749 98 Rayon 1 — 
Meubles

Page 5 "Lue-bed Env 170 cm (67") large 
Ch 579 98 on aurait dû lire "Ch 569 98 
Rayon ’ — Meubles

Simpsons-Sears Limitée

PÂQUES...
un bon temps 
pour profiter 

de notre
RABAIS de

les

avec

imes.

Mises 
de côté 

acceptées

LE
CHASSEUR

ENR.
JOAILLIER

1165, rue St.-Jeon
- 692-2404

TARDIF enr.
595, boul. Charest est 

Tél.: 529-9721

DR MARTIN GIASSON 
DR BERNARD BERTHIAUME 
DR JEAN DESLANDES

Optométristes
• Examen ae 10 vue • Ve"es de contact
• Lunettes

• Soins professionnels complets

BUREAUX A LOUER
EDIFICE BELLEVUE 
1535, chemin Ste-Foy
Moderne, air climatise

EDIFICE ST-GEORGES 
113, St-Georges, Lévis
Moderne, air climatisé.

EDIFICE DU BOULEVARD 
350, Charest est

Air climatisé si désiré.
CARREFOUR DU VALLON 

Parc Jean-Talon Nord
Moderne, air climatise.

Administration immobilière

Gilles Bertrand inc.
529-8461

Financial Times KSI O

Un éditorial comble 
d’aise le chef du PQ

par
Norman DEUSLE
SAINT JEAN (PC) — 

Le gouvernement du 
Parti québécois a géré 
les finances publiques 
avec "prudence et bon 
sens’’, affirme la der­
nière livraison dz l’heb­
domadaire torontois Fi­
nancial Times, dont des 
copies ont été remises 
aux journalistes hier par 
le premier ministre du 
Québec. M. René Lé­
vesque.

Dans un éditorial en 
date du 6 avril dernier, 
le prestigieux heb­
domadaire financier no­
te que “les en­
trepreneurs de pompes 
funèbres avaient dit en 
1976 que le gou­
vernement Lévesque al­
lait ruiner l’économie du 
Québec".

“De fait, l'économie 
du Québec a cru de 14.5 
pour 100 depuis 1976, 
poursuit le journal. 
C'est presque deux fois 
plus que le 7.7 pour 100 
de l'Ontario, la province 
dont l’économie est la 
plus comparable."

"Un gouvernement 
du Parti québécois a été 
loin d’être une tragédie 
Dour le Québec”, con­
clut le Financial Times.

Lors d'une conférence 
de presse à Saint-Jean, 
M Lévesque s’est na­
turellement réjoui de 
ces remarques en pro­
venance d'un journal 
'qui n'est sûrement pas 

de notre bord".
Le premier ministre a 

prétendu qu'il s'agissait 
là d’un témoignage en 
faveur de la qualité de 
l'adminLStration pé­
quiste depuis 1976.

M. Lévesque était ac­
compagné du candidat 
local. M. Jérôme Proulx. 
qui lui aussi avait de 
fortes raisons de se ré­
jouir.

Dans un sondage pu­
blié le matin même par 
l’hebdomadaire Le Ca­
nada français, le Parti 
québécois recueille 48 
pour 100 des intentions 
de vote des électeurs de

UPC
A un* personne âgée du foyer de Châteauguay qui l’IntarrogealL hier, sur sa 
façon de choisir ses ministres. M. Lévesque a répondu par un gesta fort 
éloquent (I a sorti une pièce de monnaie et tiré è “plie ou face".

la circonscription de 
Saint-Jean, contre seu­
lement 24 pour 100 le 
Parti libéral II y a 18 
pour 100 d’indécis et 
sept pour 100 qui ont 
refusé de répondre.

Le sondage a été me­
né par le département 
de sociologie du cégep 
de Saint-Jean, sous la 
direction du professeur 
Robert Ménard. Il y a eu 
342 personnes qui ont 
répondu au sondage en­
tre le 23 et le 30 mars

C’est le libéral Jac­
ques Veilleux, député de 
1970 à 1976. qui tente de 
reprendre ce siège qu'on 
considère comme un des 
meilleurs baromètres au 
Québec.
Tournée

Plus tôt en matinée. 
M. Lévesque avait visité

le foyer de Châ- 
tcauguay, où une cen­
taine de personnes 
âgées ont accueilli le 
premier ministre, qui 
était accompagné du dé 
puté Roland Dussault 

Le chef péquiste a pris 
l'engagement qu'un 
troisième hôpital sera 
construit sur la rive sud. 
précisément â Châ- 
teauguay. Cette dé­
cision se justifie, selon 
lui, par la croissance ex­

ceptionnelle de la po­
pulation sur la rive sud 
de Montréal au cours de 
la dernière décennie

A un militant qui lui 
demandait de quelle fa­
çon il procédait pour 
choisir ses ministres 
dans la formation de son 
cabinet. M Lévesque a 
déridé l’assistance en 
sortant une pièce de 
monnaie et en tirant "à 
pile ou face”

CAISSE ropt I.AIRK 
ST-VINCENT DE PAUL DE Ql EBEt

AVIS I)E CONVOCATION
Avis est. par les présentes, donné que l'assemblée gé­
nérait- annuelle des membres de la Caisse populaire de 
Sl-Vinrenl-de-Paul de Québec se tiendra le 2" avril 
1881 à 20 00 heures, 4 la salle du patro. 804 Côte d A- 
braham
Veuillez noter que. lors des élections une candidature 
ne pourra être proposée 4 l'assemblée que si un préa­
vis. signé par un membre et <-ontresigné par le candi 
dat. en a été donné dans les delais et selon les régies al 
fichés 4 la Caisse
De plus, rassemblée aura à se prononcer sur la déléga- 
tion du pouvoir de prêter de la commission de credit 
cette délégation pouvant autoriser le Directeur 4 prê­
ter une somme jusc^u'4 concurrence de (10.000 (Héf 
article 40 Loi des caisses d’épargne et de crédit < 

L assemblée aura aussi 4 se prononcer sur le nom 
actuel de la Caisse populaire St-Vincent-de-Paul de 
Québec
Tous les membes sont cordialement invités 4 y partin 
P**r Québec le 1er avril I8M.

Lilies Boucher, secrétaire

MICHEL BOILY INC.
4 LITS D’HOPITAL
ELECTRIQUES. NEUFS QQC 
Prix reg $1795 SPECIAL I

chacun

1435, chemin Ste-Foy, Qué., G1S 2N7 
(418) 683-1748

Nouveauté!
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Venez pour une démonstration, le prix vous 
surprendra agréablement.

AUDIO TELEVISION

P PLANTE INC
11. boul. St-Cynlle ouest. Québec 529-3145

JAMBON FESSE FUMEE 1.89

JAMBON COTTAGE fumé 2.22

JAMBON FESSE BRAISÉE 3.29

JAMBON COTTAGEcun 2.37

JAMBON CUIT TRANCHÉ 3.45

BACON TRANCHE A MESURE 2.17

T-B0NE STEAK OU ROSBIF 5.49

DINDON FRAIS6À10LB 1.47

POITRINE DE POULET FRAIS 2.99
IA BOUCHtP'i.

W.E. BÉGiN«
500. ST-JEAN

520. D€ IA SALIE ET DE LA REINE
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Cette offre est valable seulement 
L sur les achats fabrique entre 
^ avril 1, 1981 et Juin 30. 1981

Si vous donnez à votre homme un rasoir exceptionnel
...ça vous donne quoi?

De l’argent!
w v *

En effet, achetez-lui le nouveau rasoir 
Braun Micron 2000 et nous vous posterons 

une remise de $10 en argent.

Il est doté de 30 lames qui ra­
sent à un angle précis à plus 
de 100 coups à la seconde. Il 
rase donc de près et très 
rapidement.
Il est muni de dents de peigne 
et de fentes qui permettent de 
couper les poils longs et fol­
lets qufpoussent dans le cou.« ;î* . .

Il y a sûrement chez vous un 
vieux rasoir électrique qui 
faiblit. . . pourquoi ne pas le 
remplacer par le nouveau 
rasoir Braun Micron 2000? Il 
procure un rasage vraiment 
supérieur!
Le nouveau rasoir Braun 
Micron 2000 est conçu pour 
raser de très près à la perfec­
tion et il possède la forme 
élégante des produits de mar­
que Braun.
Le rasoir Braun Micron 2000 
est différent de tous les 
autres!

• La grille du rasoir Braun 
Micron 2000 en nickel pur 
platiné est plus mince qu'un 
papier à cigarette et elle 
permet de raser plus près que 
toutes les autres grilles 
Braun.

• Sa nouvelle forme perfec­
tionnée permet d'épouser 
tous les contours difficiles du 
visage.

•V : mm-

i, • Son taille-favoris bien visible 
permet de tailler des bordures 

j; bien nettes.
i • Son boîtier fort attrayant 
> possède une douce texture 

bosselée qui assure une prise 
facile et ferme:

+ LIS fltCTIONS DU 13 AVRIL
+ * JOURS AVANT

Québec. Le Soleil, jeudi 9 avril 1981

a
Une maudite limite!

Le bâtonnier du Québec. Me 
Bernard Blanchard, a tenu. hier, à 
se dissocier publiquement des pro­
pos tenus la veille par son ho­
mologue de Montréal. Me Philippe 
Casgratn.

Me Casgrain. actuel bâtonnier 
du Barreau de Montréal et ex-mari 
de Mme Claire Kirkland-Casgrain, 
avait en effet accusé, la veille, plu­
sieurs artistes dont Diane Du­
fresne, Louise Forestier. Pauline 
Julien et Yvon Deschamps, d'avoir 
bénéficié des largesses du PQ

paul
bennett

Parlant au cours d'une as­
semblée publique du candidat li­
béral de Rosemont, M. Gérard La 
tulippe. Me Casgrain, dont le lan 
gage s'apparente davantage à celui 
d'un pilier de taverne que d'un 
avocat, a traité tout au long de son 
discours les péquistes de "racistes, 
d'ultranationalistes et de poi 
gnasseux"

Selon le journaliste Michel Gi­
rard, de La Presse, qui était présent 
à l’assemblée. Me Casgrain s’en 
serait pris notamment à la chan 
teuse Pauline Julien “qui a obtenu 
$6,000 de ces cochons-là”...

A un militant littéral qui lui 
demandait comment Yvon Des 
champs avait reçu. lui. Me Cas- 
grain aurait répliqué: “On n'en par 
lera pas de lui. Il fait pitié Après 
tout, il paraît qu’il fait des mes­
sages publicitaires gratuits., ou 
presque {jour le gouvernement."

S'en prenant au nom même du 
Parti québécois, le bâtonnier du 
Barreau de Montréal a soutenu 
qu'“il n'y a que derrière le rideau 
de fer qu'on trouve des partis po 
litiques dont les dirigeants em 
pruntent le nom d’un peuple {jour 
qualifier leur parti"

Pour parler comme Me Cas- 
grain, qui n’a pas hésité à employer 
des blasphèmes et un ton insultant 
durant son mémorable discours, il 
y a une maudite limite à vouloir 
charrier le monde’

Aussi le bâtonnier du Québec. 
Me Blanchard, a t-il tenu. hier, par 
communiqué, à souligner que les 
propos de Me Casgrain rapportés 
dans les journaux “n’engagent en 
rien le Barreau du Québec", qui 
tient à conserver la plus stricte 
neutralité politique au cours de la 
présente campagne

L’Ontario à la rescousse
L'Association québécoise des transporteurs aériens a dénoncé, hier, 

le fait que le Parti québécois et le Parti libéral aient eu recours à un 
transporteur aérien de l’Ontario (Austin Airways) pour le transport des 
journalistes attachés à la couverture des chefs, au cours de la présente 
campagne électorale.

L'association ne met pas en doute la bonne foi des organisations 
politiques, qui auraient fait des mains et des pieds pour trouver des 
aéronefs convenables au Québec, mais soutient que cette situation 
absurde découle du "profond malaise” qui affecte l'industrie du transport 
aérien au Québec.

L'association affirme qu'il v a trois raisons principales pour lesquelles 
les deux principales formations politiques n'ont pu dénicher d’appareil 
convenable au Québec. Ce sont

L'achat et l'exploitation par les sociétés publiques et parapubliques 
du Québec de leur propre flotte aérienne, ce qui restreint d'autant le 
volume des transporteurs privés

La force concurrentielle dis, transporteurs ontariens par rapport aux 
transporteurs québécois, pénalisés jusqu'en lWO par l’imposition d'une 
taxe provinciale de huit pourcent sur les ventes d'aéronefs et de pièces

Et finalement, l'absence de politiques dans le domaine du transport 
aérien au Québec sous prétexte que ce secteur relève du fédéral

Médecins libéraux
Environ 200 médecins de la 

région métropolitaine de Montréal 
ont décidé d'adhérer publiquement 
hier, au Parti libéral du Québec

Selon leur porte-parole, le Dr 
Pierre Lahelle. ces médecins ont 
ainsi voulu apporter un appui non 
équivoque au PLQ ainsi qu'à son 
chef. M. Claude Ryan. à l'occasion 
de cette campagne. Le chef libéral 
a d’ailleurs exprimé sa "vive sa­
tisfaction" à l’endroit de ces mé­
decins

Les membres de la profession 
médicale, selon M. Ryan, jouissent 
"d'un très haut niveau d'estime 
dans la population” et leur adhé 
sion au PLQ ne peut que bénéficier 
à ce parti. M Ryan en a évi 
demment profité pour reprocher au

PQ sa "méfiance” et son "mépris" 
envers les médecins.

D'autre part, le Comité pro­
vincial îles malades, dont le pré­
sident est M Claude Brunet, comp­
te poser, aujourd’hui, au cours d'u­
ne conférence de presse, plusieurs 
questions aux partis politiques en 
présence.

M Brunet, qui s'est fait 
connaître en intentant des pour­
suites contre les syndicats qui s'é­
taient livrés à des grèves illégales 
dans les hôpitaux, veut savoir ce 
que fera le prochain gouvernement 
{jour les malades, les handicapés et 
les personnes âgées.

Le ministre des Affaires so­
ciales. M Denis Lazure, a décliné 
l'invitation de se rendre à la confé­
rence de presse convoquée par M. 
Brunet, alors que le Dr Augustin 
Roy. au nom du Parti libéral, et M

Gilles Leblanc, de l'UN. ont accepté 
l'invitation.

Vote par anticipation
Un total de 137,912 électeurs 

sont allés voter par anticipation, 
dimanche et lundi dernier Le di­
recteur général des élections. M. 
Pierre-P Côté, a toutefois souligné 
que le dépouillement de ces votes 
ne serait effectué que le soir du 
scrutin, le 13 avril. Lors du ré­
férendum. 117,505 électeurs 
avaient exercé leur droit de vote 
par anticipation.

Houdini
Le candidat libéral dans la cir- 

Vonscnption de Berthier, M Albert 
Houde. semble avoir hérité des ta­
lents de prestidigitateur du célèbre 
Houdini!

M. Houde devait participer, 
hier, à un débat radiophonique en 
compagnie de ses adversaires unio­
niste Roch LaSalle et péquiste 
Alain Généreux. M. Houde s'est 
désisté à la dernière minute, en 
arguant qu'il devait absolument 
participer au grand ralliement 
d'hier au centre Paul-Sauvé.

Quand LE SOLEIL lui eut fait 
valoir que cette manifestation n'a- 
vait lieu qu’en soirée et qu'elle ne 
constituait donc pas un em­
pêchement. on a fait valoir que M. 
Camil Samson était de passage 
dans la région et que M Houde 
avait décidé de l’accompagner plu­
tôt que de participer au débat

Le PCO et 
Radio-Canada

Le président du Parti commu­
niste ouvrier (PCO), M. Roger Ras- 
hi, soutient que son parti est le seul 
à avoir véritablement respecté le 
boycottage des émissions d’affaires 
publiques de Radio-Canada, de­
mandé par les journalistes en grè­
ve.

"Au lieu d’utiliser les huit mi­
nutes mises gratuitement à sa dis­
position par Radio-Canada pour 
faire un message électoral, a ex­
pliqué M. Rashi, le PCO a saisi 
l'occasion pour réaffirmer sur les 
ondes son soutien aux journalistes 
en grève."

M Rashi a dénoncé "l'hypocri­
sie” des autres partis qui avaient 
promis de respecter le boycottage, 
“mais qui ont trahi une fois encore 
leurs promesses et accepté le temps 
d'antenne gratuit à Radio-Canada 
pour faire des messages électoraux 
remplis d'autres fausses promesses 
à la population".

A la croisée 
des chemins

Le candidat libéral dans Lévis. M. 
Claude Garcia, ne semble pas 
trop savoir où donner de la tête, 
mais garde quand même le sou­
rire. du moins si on se tie à cette 
photo prise à Bemières

Itinéraire des chefs -
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Aujourd'hui, le premier mi­
nistre René Lévesque enregistre 
des émissions en matinée, puis vi­
site les circonscriptions de Saint- 
Hyacinthe, Johnson et Richmond. 
En soirée, il rencontre les citoyens 
de Richmond.
I

Le chef libéral Claude Ryan 
enregistre lui aussi en matinée, au­
jourd’hui, une entrevue & Radio- 
Québec, après quoi il visite les cir­
conscriptions de Bertrand, Ver- 
chères et Richelieu. En soirée, il 
participe â une assemblée publique 
& Granby.

Le chef de l’UN, M. Roch La- 
Salle, passe la journée & Vic- 
toriaville et participe en soirée à 
une assemblée & Thetford-Mines.
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Mailloux 
s’en prend 
violemment 
à la presse

par Robart LEFESVP.E

(PC) — Le député libéral de Char 
levoix. M Raymond Mailloux, a vio­
lemment dénoncé hier soir ce qu'il 
appelle “l'écoeuranterie de la presse à 
travers le Québec”.

M. Mailloux, qui étau venu ap­
puyer la candidate libérale de Char 
iesbourg. Mme Véronique Gutmond 
Barry, a soutenu que les journalistes, 
péquistes pour la plupart, se plaisent 
depuis le début de la campagne éloc 
torale à diriger leurs commentaires et 
leurs caméras sur les seuls per­
sonnages Lévesque et Ryan. en fai­
sant bien ressortir que le premier est 
plus populaire que son parti et que le 
second l’est moins.

Puis M Mailloux s'en est pris aux 
directions des médias d'information 
qui auraient donné instruction à leurs 
journalistes, selon lui. d'éviter de faire 
état des grandes longueurs d'avance 
des candidats de peur de mécontenter 
les annonceurs

"Et je fats référence ici. a-t-il du. 
à celui qui parait actuellement en 
vacances forcées." Les quelque 300 
sympathisants libéraux entassés dans 
la salle ont semblé reconnaître le jour 
naliste (Normand Girard) dont parlait 
M. Mailloux.

Personnellement, M. Mailloux 
s'est plaint d'une analyse publiée ré­
cemment dans un hebdomadaire de sa 
région qui soulignait que sa réélection 
n'était pas acquise dans Charlevoix 
Pas pour sa beau ta

M. Mailloux, maintenant en po­
litique depuis 18 ans. a par ailleurs 
démenti qu'il ne faisait sa sixième 
campagne que pour aider le Parti 
libéral du Québec et qu'il dé­
missionnerait peu après l’élection de 
son parti

"Quand on fait l’effort physique 
de faire une campagne électorale, ce 
n’est pas pour démissionner quatre ou 
cinq mois plus tard”, a-t-il lancé en 
réponse au premier ministre Lévesque 
qui avait fait état de cette stratégie 
lors de son passage à Clermont, il y a 
une dizaine de jours.

Après avoir témoigné sa fierté de 
servir dans les rangs du Parti libéral 
du Québec. M. Mailloux s’est porté 5 
la défense de son chef Claude Ryan

"J’ai été l'un des cinq qui sont 
allés chercher M Ryan au Devoir, non 
pas pour sa beauté, mais parce qu’il 
est capable de défendre les droits du 
Québec.”

La plus 
ravissante 
des robes..

En chiffon 
orné de 
|olis rubans 
de satin 
et de guipure. 
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s épanouit 
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très fin. 
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LaSalle se 
concentre 
sur Berthier

par Donald CHARETTE
SAINT-G ABRI EL-DE BRAN 

DON (PC) — Sa tournée du Québec 
complétée, le chef de l’Union na­
tionale, M Roch LaSalle, va concen­
trer presque tous ses efforts do­
rénavant dans sa circonsciption de 
Berthier. qu’il tente de ravir au Parti 
québécois.

Hier, il a littéralement pris d’as­
saut sa circonscription par une série 
de visites éclair dans des petites ma­
nufactures. visites entrecoupées par 
des rencontres avec des citoyens dans 
différentes paroisses.

Dés 7h le matin, le chef unioniste 
était sur la route pour rattraper un 
peu le temps perdu à parcourir le 
Québec de long en large. En fin d’a- 
près-midi. il avait visité une quinzaine 
d'entreprises et rencontré un millier 
de travailleurs.

M LaSalle a mentionné qu’il en­
tend faire mentir ses adversaires selon 
qui il a été absent de sa cir­
conscription depuis le début de la 
campagne.

A l'exception de vendredi, il sera 
dans Berthier tous les jours jusqu’au 
scrutin de lundi prochain.

Devant ses commettants, il fait 
valoir son expérience et sa dis­
ponibilité.

"Je vous apporte mon expérience 
comme député pendant 13 ans à Ot­
tawa. J'apporte quelque chose de plus 
que mes adversaires car vous savez 
que je serai assis sur la première 
banquette d'en avant pour défendre 
vos intérêts. Permettez-moi de vous 
représenter à l’Assemblée nationale", 
répète-t-il.

Il affirme en outre que l’UN va 
détenir la balance du pouvoir, si bien 
que Berthier “va être sur la map".

Tout en serrant des mains, le chef libéral Claude Ryan essaie de se frayer un chemin à travers la foule, estimée à 
10.000 personnes, hier soir, au centre Paul-Sauvé.

S. :■<.
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Ryan se fiche 
de son image

MONTREAL (d’après PC) — Ce 
qui préoccupe M Ryan en politique, 
ce n’est pas son image: il s’inquiète 
plus d’avoir une pensée cohérente, un 
programme solide, une bonne équipe 
de candidats, et de gagner les cam­
pagnes auxquelles il participe.

C’est ce qu’il a répondu hier, à un 
interlocuteur radiophonique mon­
tréalais, qui reprochait au chef libéral 
d’avoir une piètre image publique. Il a 
affirmé qu’il avait comme règle d’être 
lui-même en politique, comme il l’a­
vait été dans ses fonctions pré­
cédentes, et que, à ce jour, ce principe 
l’avait bien servi. Il a carrément avoué 
que les problèmes de personnalité et 
de l’image qu’il projette ne l’em­
pêchaient pas de dormir, au point 
"qu’il serait insensé d’envisages des 
changements de perspectives à ce su- 
jet”.

Faisant un parallèle avec ses ad­
versaires, M. Ryan a accusé les chefs 
péquistes de manipuler l’opinion pu­
blique et de maintenir "une banque de 
mensonges".

M. Ryan a lancé ces accusations 
alors qu’il participait à une tribune 
radiophonique sur les ondes de la 
station CKVL. Ses interlocuteurs lui 
ont reproché d’avoir voté contre le 
zonage agricole, de défendre la langue 
anglaise et d’oublier de défendre la 
langue française, et d’avoir blâmé M. 
Roch LaSalle d’être un ancien ouvrier.

M Ryan a dit être surpris d’ap­
prendre que le Parti québécois avait 
fait circuler autant de mensonges sur 
lui dans le Québec depuis un mois.

Il a déploré les méthodes des 
péqjistes, leur reprochant notamment 
d’interrompre ses assemblées et d’es­
sayer de se faire de la publicité “en se 
collant" sur lui.

M. Ryan a affirmé que les ques­
tions qui lui étaient posées étaient 
"directement inspirées par la pro­
pagande déformée et tortueuse qui 
émane de la direction du PQ".

“Je le regrette beaucoup, parce 
que ça dégrade le débat public, ça 
empêche d’aborder de front les vraies 
questions”, a-t-il dit, soulignant du 
même coup que les assemblées du PQ 
étaient plus des spectacles que des 
assemblées politiques

M. Ryan a accusé le PQ de cher­
cher à le détruire personnellement. 
“Le PQ s’est très bien rendu compte 
que son obstacle numéro un c’était le 
chef du Parti libéral et il s’est dit. 
parce qu’ils sont des spécialistes de la 
manipulation de l’opinion publique: Si 
on peut détruire Claude Ryan, on n’a 
plus de problème, ça va bien aller 
notre affaire."

Le PQ s'attaque donc à lui de 
toutes les manières possibles, les plus 
basses souvent, a dit M Ryan qui a 
ajouté que son parti n'avait pas de 
temps à perdre avec de telles mé­
thodes.

"Vous ne m’entendez pas at­
taquer comme ça M. Lévesque. . Je 
vous dis que ces tactiques-là. ça pro­
duit des fruits pendant un temps, 
finalement les fruits deviennent mûrs 
et empoisonnés et se retournent cont­
re leurs auteurs."

Le plus grand rassemblement 
libéral depuis le référendum

Débat qui n’a pa* au lieu
Selon diverses sources, la victoire 

de M. La Salle est loin d'être assurée 
dans ctte circonscription. Hier, le chef 
unioniste devait aller prêter main- 
forte à l’un de ses candidats mais les 
organisateurs ont modifié l'itinéraire 
pour qu’il travaille davantage sa cir­
conscription.

La station radiophonique CJLM, 
de Joliette, avait invité les trois can­
didats à s'affronter au cours d’une 
ligne ouverte mais le candidat libéral, 
M. Albert Houde, après avoir accepté 
l’invitation, ne s’est pas présenté

A son bureau, on a indiqué que 
M. Houde avait préféré effectuer une 
tournée de Berthier en compagnie de 
M. Cam il Samson.

M. LaSalle s'est donc retrouvé 
seul avec son adversaire péquiste. M 
Alain Généreux, et le débat a eu bien 
peu d'éclat. Le leader de l'UN en a 
profité néanmoins pour réaffirmer que 
l'élection d’un gouvernement péquiste 
majoritaire ouvre la porte à la sou­
veraineté-association

Déclaration gènanto
Une auditrice a voulu rappeler à 

M. LaSalle qu’il a déjà déclaré que les 
électeurs de Berthier sont des “nouil­
les”.

Ulcéré de voir que Berthier avait 
rejeté Robert de Cotret aux élections 
fédérales de février 1980 pour réélire le 
libéral Antonio Yannakis, M LaSalle 
aurait laissé tomber ce vocable.

Le leader de l’UN maintient pour 
sa part que ce sont M. Yannakis et les 
autres députés fédéraux du Québec 
qu’il a traités de "nouilles" et non pas 
les électeurs de la circonscription.

M. LaSalle terminait sa journée 
par une assemblée à Trois-Rivières.

jJacques 
samson
avec
RYAN

MONTREAL — "Quelle belle soi­
rée!” aurait crié le vétéran tribun 
Gérard-D Lévesque, en se frottant les 
mains de satisfaction, avec son plus 
grand sourire, s’il avait été maître de 
cérémonie, hier soir, au centre Paul- 
Sauvé. à Montréal.

Plus de 10.000 personnes, qui hur­
laient. chantaient, portaient à bout de 
bras leur pancarte à l’effigie d’un des 
70 candidats présents.

Les rues PieIX et Beaubien 
congestionnées, des dizaines d’au­
tobus garés à la queue leu leu de 
chaque côté de ces artères; des haut- 
parleurs qui hurlaient pour déranger 
la moitié de la métropole. De 150 à 200 
personnes avaient été amenées de 
plus de 50 circonscriptions différentes.

Les libéraux ont donné leur seul 
spectacle politique de la présente 
campagne électorale: coloré (en rouge 
il va sans dire), bruyant (les 15 mu­
siciens de l’orchestre de Paul Catelli

en habit de gala ont sorti leur ré­
pertoire folklorique) et politiquement 
très impressionnant Pour la première 
fois, Claude Ryan est apparu entouré 
de son “équipe du tonnerre" qu’il 
vante depuis le début de la campagne 
électorale, mais que très peu de gens 
connaissaient ou avaient aperçue cou­
de à coude.

Les gradins du centre sportif 
avaient été réservés de façon bien 
ordonnée aux délégations de 45 à 50 
circonscriptions, mais plusieurs autres 
groupes n’ont pas résisté à la ten­
tation d’être de cette grande fête. Le 
projecteur mobile repérait dans la fou­
ie chacun des candidats que le maître 
de cérémonie, le MC officiel du parti. 
Michel Gratton. présentait en in­
sistant sur ses lettres de noblesse. 
Avocat, ingénieur, administrateur, 
conseiller municipal, avocat, actuaire, 
avocat, courtier, avocat encore...

Le dentier grand rassemblement 
libéral remontait au 14 mai 1980, peu 
avant le référendum. Pierre Trudeau 
avait alors dit devant 10.000 per­
sonnes. après une ovation de quatre 
minutes; "Je prends l’engagement so­
lennel qu’après un "NON” au ré­
férendum. nous allons mettre en mar­
che le mécanisme de renouvellement 
de la constitution et nous n’arrêterons 
pas avant que ce soit fait!"

Le directeur de la campagne li­
bérale. Pierre Bibeau, s’attendait d’ail­
leurs à des rapprochements par les 
médias. Aussitôt l’assemblée commen­
cée. dans le même centre sportif, il est 
venu souligner aux journalistes que 
l’assistance était plus forte et plus 
animée que le 14 mai.

Ce fut la seule allusion à la cam­
pagne référendaire durant la soirée, 
dont la dame patronnesse était Louise 
Robique, celle-là même qui a donné 
naissance au mouvement des Yvette 
en mai.

Haro sur le PO

Les discours de ces ras­
semblements comptent ha­
bituellement pour peu. La chaleur 
écrasante, l’émotivité de l’assistance, 
l’ampleur du rassemblement, la fête 
qu’ils provoquent ne servent que les 
tribuns.

Le chef Claude Ryan s’est lancé 
dans une charge à fond de train cont­
re le Parti québécois, qui s’est en­
foncé dans les eaux gluantes de l’hy­
pocrisie; ces promoteurs invétérés du 
séparatisme politique pour le Québec; 
cette bande d’imposteurs; ces pro­
phètes de malheur, René Lévesque et 
Camille Laurin qui ont voulu faire

croire aux Québécois qu’ils sont trop 
petits pour le défi de l’Amérique du 
Nord.

Fier d’avoir gagné les premières 
séries éliminatoires, dit-il, Claude 
Ryan est assuré de gagner maintenant 
la Coupe Stanley, lundi.

Les gradins ont vibré. Ses phrases 
étaient saccadées, hargneuses, ponc­
tuées de tapes sur le lutrin: “Il faut 
proclamer une dernière fois notre re­
jet et notre dégoût profond à l’endroit 
du gouvernement péquiste et tout ce 
qu’il représente.”

Avant même qu’il prenne la pa­
role, le maquillage coulait sur les 
joues des militantes, les cernes étaient 
larges sous les manches de chemise, 
les langues mouillaient désespérément 
les lèvres, un nuage de fumée de 
cigarettes formait un chapeau au-des­
sus de la patinoire.

On a hurlé encore plus fort... 
"Quelle belle soirée", aurait crié le 
vétéran Gérard-D. Lévesque.

Michel Gratton était arrivé sur la 
musique de "Chevaliers de la table 
ronde"; Clifford Lincoln a dit qu’il 
avait hâte au jour où les finances 
publiques du Québec ne seraient plus 
la balle de golf du ministre des Fi­
nances; Lise Thibault a fait l’étalage 
des mesures sociales préconisées par

le Parti libéral; Christophe Cirros, le 
porte-parole de la communauté grec­
que, est entré en fredonnant avec 
l’orchestre “Les enfants du Pirée”. 
Emile Genest a récupéré Les Plouffe 
pour la cause et a donné les résultats 
de la joute perdue par le Canadien; 
Henri-François Gautrin a enfin eu 
l’auditoire dont il a toujours rêvé au 
NPD et Daniel Johnson fils a prouvé 
qu’il pouvait rivaliser sans complexe 
avec son frérot Pierre-Marc, qui l’a 
précédé sur les tribunes politiques.

Yves Bériault, l’adversaire du mi 
nistre Gérald Godin, dans la po 
lyglotte circonscription de Mercier, 
était "proud and strong to be a Que 
becer” et Solange Chaput-Rolland est 
montée sur le podium après "Oh1 
when the Saints” et "Elle a gagné ses 
épaulettes”.

Elle a dit aux gens des médias 
qu’elle ne pleurerait pas et a dirigé un 
coup bas à Lise Payette. André Payet 
te à mes côtés, n’a même pas sourcillé 
Je pense qu’il n’a pas saisi.

"Dans le fond, c’est pour vous 
autres qu’on a organisé ça”, m’a dit 
Pierre Bibeau, sachant que j’apprécie 
ce “show".

“Quelle belle soirée!” aurait crié 
Gérard-D. Lévesque en se frottant les 
mains.

Lévesque sait manier vitriol et humour
réjean
lacombe
avec

LEVESQUE

Le chef du Parti québécois, 
René Lévesque, a toujours eu la 
réputation de faire appel à un lan­
gage coloré où se mêlent volontiers 
des attaques vitrioliques contre ses 
adversaires politiques et des mots 
d’humour qui provoquent l’hilarité 
de ses partisans.

lx*s personnes qui viennent en­
tendre René Lévesque s’y at­
tendent et souhaitent ce genre de 
discours à l’emporte-pièce du chef 
péquiste. Il n’est pas rare d’en­
tendre à l’entrée d’une réunion po­
litique quelques personnes anti­
ciper la performance oratoire de 
René Lévesque "J’espère qu’il est 
en forme...", dira l’un. "S’il peut 
savonner Ryan". ripostera l’autre.

Habituellement, un peu tout le 
monde ressort de ces assemblées 
politiques satisfait d’avoir fait le 
plein d’expressions typiques de Re­
né Lévesque et on s'amuse même, 
gestes à l'appui, à repasser ses mots 
d'esprit et ses différentes attaques.

Depuis près de quatre se­
maines. j’ai colligé quelques-unes 
de ces expressions qui ont fait les 
beaux jours de la campagne élec­
torale péquiste. Evidemment, ce 
sont les libéraux fédéraux et qué­
bécois de même que le chef du 
PLQ, Claude Ryan, qui deviennent 
les têtes de Turc de René Lévesque.

Des libéraux québécois, il dira 
que ce sont “des gens dont le jupon 
a dépassé plus d’une fois à l’As­
semblée nationale". Ce qui plus est, 
ils ne sont que "des chiqueux de 
guenilles". Dans l’esprit de René 
Lévesque, le PLQ est "un parti 
déchiré par trop de loyauté".

Les comparaisons pleuvent. 
“Les libéraux, dira-t-il. me font 
penser aux grandes familles roya­
les. comme les Bourbons, dont on 
disait qu'ils n’ont rien appris et 
n’ont rien oublié.” Mais pour le 
chef péquiste ce n'est pas la fin. Les 
libéraux lui font penser “aux vieux 
généraux qui étaient en train de 
préparer la première guerre alors 
que la deuxième était terminée”.

S'il s’agit de mesurer la compé 
tence de l’équipe libérale, le ju­
gement de René Lévesque est le 
suivant: "Ils n’ont pas le commen­
cement de la queue de l'ombre de 
la connaissance de ce qui se passe”. 
Les libéraux fédéraux aussi sont 
passés à tabac. Il les qualifiera tout 
bonnement des "73 perrons de por­
te que l'on a envoyés là-bas (Ot­
tawa)".

Quant à Claude Ryan. il de­
viendra dans l’esprit du chef pé­
quiste le "gérant de la succursale 
du Parti libéral du Canada au Qué­
bec". Le chef du PLQ sera aussi 
"cet éminent éditorialiste qui a per­
du sa route" et René Lévesque 
n'hésite pas à dire qu’il lui fait 
penser “au bonhomme sept heu­
res”, à “Salomé de l’histoire sainte 
qui a enlevé ses sept voiles pour le 
roi Hérode" et. quant à y être, à 
“un gars qui a une pensée du 19e 
siècle et qui s’exprime comme en 
1920".

Le chef péquiste analyse aussi 
la performance de Claude Ryan à 
titre de critique financier “Comme 
critique financier, dira-t-il, il a ac­
cumulé tellement d’erreurs que l’on 
commence à s’ennuyer de Ray­
mond Gameau."

Et, comme pour mettre un peu 
de miel sur les plaies, il dira “Je 
n'ai rien à dire sur son physique. Je 
n’ai rien à dire sur sa vie per­
sonnelle Mais j’ai le droit de dire 
qu’il rapetisse le Québec”.

Puis, il abordera l'épineuse 
question des critiques acerbes de

Claude Ryan à l'endroit de Mme 
Cuemer. “La fatigue, dira-t-il, c’est 
comme la boisson, ça fait sortir la 
vérité".

Certains ministres de son ca­
binet sont également victimes de 
cette ironie. En empruntant un ton 
blagueur, il dira de Claude Charron 
qu’il a “une tête de pelote d'é­
pingles". et qu’en ce qui concerne 
Jean Garon, on doit admettre "qu'il 
n’a pas l’air d’un gars affamé”.

Puisque l'on aborde le do­
maine de la nourriture. René Lé­
vesque en profite pour prêcher l’a­
chat chez nous et invite les gens à 
acheter du jus de pomme au lieu 
du jus d’orange. Il précisera même 
que, dans le "jus d’orange, il n'y a 
pas beaucoup d’oranges, mats 
beaucoup de cochonneries”.

Evoquant la question du dé­
veloppement économique où le 
Québec a déclassé l'Ontario. René 
Lévesque précisera que c'est nor­
mal. “Chacun son tour sur la petite 
voiture", insistera-t-il, et si "la sau­
ce est bonne pour le canard (On­
tario). elle est bonne aussi pour 
l'oie (Québec)’’.

Du développement agro-ali­
mentaire, le chef péquiste dé­
clarera qu’”Adam et Eve n’ont pas 
mis dans leur testament que le 
boeuf et les céréales étaient ré­
servés aux agriculteurs de l’Ouest 
et à nous l’industrie laitière”.

Il parlera également de “l’ad 
ministration de la boutique": il 
n'est pas question "de labourer les 
cimetières” et "la pire maudite job 
que tu peux trouver dans un gou­
vernement, c’est la préparation du 
budget. Ça se déchire comme des 
marchands de tapis".

A ceux qui seraient tentés de 
trouver odieuses les déclarations 
choc du chef péquiste, il riposte 
que "la campagne électorale n’est 
pas une espèce de bataille d'o­
reillers où l’on fait semblant...”
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Le premier ministre René Lévesque a eu beaucoup de succès auprès des pensionnaires du foyer de 
Châteauguay, où II s'est arrêté hier.
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ANEQ: les étudiants décident de rester neutres
•tourte* GIRARD
MONTREAL (PC) —

Insatisfaite des pro­
messes "excessivement 
floues” des deux prin­

cipaux partis politiques 
dans !a présente cam­
pagne électorale, l’As­

sociation nationale des 
étudiants du Québec 
(ANEQ) a décidé de fai-

ATTENTION!
Les détaillants suivants auraient dû apparaître dans l’annonce 
pubjiée le 3 avril par Peinture Internationale (Canada) Ltée

Quincaillerie Corriveau Sillery 
1744, chemin St-Louis 
Sillery 
683-1901

Quincaillerie St-Pasca! 
1805, rue de la Ronde 
Québec, P.Q. 
522-0622
Cette VENTE SUPER-VALEUR 
avait trait aux produits 
suivants

INTERLUX
'une couche' alkyde semi 
lustre intérieur

INTERLUX
une couche' latex satine 

intérieur

Inter lux premiere qualité 
émail époxie gris pour 
planchers 12.99 gai.

Interlux première qualité latex 
mat pour l’extérieur 13.99 gai.
Interlux 'une couche' alkyde lus­
tre pour I extérieur 16.79 gai.

Prix an vigueur Jusqu au aamadi 18 avril 1081

International
JL Peinture Internationale (Canada) Limitée

re bande * part et de 
poursuivre au cours des 
prochains mois sa cam­
pagne de sensibilisation 
de la population face 
aux problèmes des étu­
diants.

Au cours d'une confé­
rence de presse, hier, le 
secrétaire-trésorier de 
l'ANEQ. M André Quer 
ry, a confirmé la dé­
cision du conseil général 
de l’Association de sui­
vre l'exemple de la CSN 
et de n'appuyer for­
mellement aucun parti 
politique en vue des 
élections de lundi pro­
chain.

A cette occasion, les 
porte-parole de P As­
sociation en ont profité 
pour lancer of­
ficiellement une nou­
velle affiche qui re­

présente une photo de 
manage, en noir et 
blanc, avec la légende 
suivante: "Vous voulez 
avoir des prêts et bour­
ses? La solution du gou­
vernement: manez-
vous."

"Pour être reconnu 
indépendant au sens du 
Service des prêts et 
bourses (ce qui lui per­
met d'avoir plus d'ar­
gent du gouvernement), 
l’étudiant doit être ma­
rié ou l'avoir déjà été. 
ou encore, il doit vivre 
maritalement et garder 
avec lui un ou des en­
fants à charge: ou bien il 
doit avoit été sur le mar­
ché du travail pendant 
deux pénodes de 12 
mois consécutifs”, sou­
ligne le communiqué.

Cette situation a forcé

un
vEm
nOUVEAU

BOUTIQUES D EXCLUSIVITES PEGABO 
Place Ste-Foy, Ste-Foy. Québec 
1047, rue St lean. Québec, Québec.

plusieurs étudiants à 
convoler en justes noces 
et à “divorcer deux ans 
après la fin de leurs étu­
des”. Par sa politique, 
l’Etat québécois favorise 
les “manages-bidon”, 
soutient-on. Pour mieux 
informer les étudiants, 
l’ANEQ expliquera aux 
étudiants les consé­
quences de ces "mana­
ges d’argent”.
P«* d’appui

L'ANEQ avait appuyé 
le Oui lors du ré­
férendum de mai der­
nier. Comment ex­
pliquer alors son abs­
tention dans cette cam­
pagne électorale où les 
enjeux la touchent plus 
directement?

"Je ne peux répondre 
à cette question", a dit 
candidement M. Querry, 
qui rappelle simplement 
qu'il s'agit d’une dé­
cision du conseil général 
et que les questions dé­
battues pendant la cam­
pagne ne sont pas aussi 
importantes que lors du 
référendum de mai der­
nier.

La réponse à cette 
question pourrait se 
trouver dans la critique 
présentée par l’ANEQ 
des programmes des li­
béraux et des péquistes 
qui, selon l’Association, 
ne s'attaquent pas "au 
problème de fond” de la 
révision du régime de

r— -

Ce gracieux petit collier et son 
bracelet assorti sont si joliment 

ouvrages qu'on dirait qu'ils 
sont en or!

Mais a ces prix, vous savez 
comme nous qu'ils ne le sont pas. 

Ils sont plaqués or. Les petites 
boules sont placées a des 

intervalles d'un pouce
Le collier est offert en 

trois longueurs

Collier de 16 $5.00 Collier de 24 $7. >0 
( ( iier do $9.00 Brjc- ■ t assorti $4.00

't as «
I Xrxym 9»** d»l*s 

692-3822

hace&i Avar* 
Cixam

BIRKS

prêts et bourses aux étu­
diants.

D'une part, les so­
lutions proposées par les 
libéraux ne reviennent 
qu’à modifier les mo­
dalités de rem­
boursement. sans s'at­
taquer au fond du pro­
blème. D'autre part, le

Parti québécois a pro­
posé d'accorder un "bon 
d’emploi de $3,000" à 
tout employeur qui em­
bauche un étudiant ce 
qui ne visera qu'à "en­
courager la sur-ex­
ploitation et l’insécurité 
pour le cheap labour 
jeune”.

Beauchesne 
se plaint 
des policiers

(PC) — Arrêtée lundi dernier avec 17 autres 
militants syndicaux alors qu'ils occupaient les bu­
reaux du ministre des Affaires sociales Denis La- 
zure, la candidate du Parti communiste ouvrier 
dans la circonscription de Taschereau, Mme Denise 
Beauchesne, a accusé hier le Parti québécois de 
faire peu de cas des droits des travailleurs.

La candidate Beauchesne. qui a dû interrompre 
sa campagne pendant une journée à cause de son 
arrestation, a pour sa part précisé que les occupants 
du bureau du ministre des Affaires sociales avaient 
été détenus jusqu'à huit heures alors que l'oc­
cupation. elle, n’avait duré que quatre heures.

Les militants syndicaux ont été arrêtés vers 
midi par un détachement de la Sûreté du Québec et 
Mme Beauchesne a souligné que les policiers 
avaient été particulièrement sévères avec les fem­
mes, essayant de les intimider par divers moyens.

CORRECTIONS
Veuillez prendre note que des erreurs se sont 
glissées dans notre cahier publicitaire 
"SOLDE DE PAQUES", distribué dans ies 
foyers le 8 avril
Page 7 - Le prix ord de I ensemble "C" 

pour garçons, tailles 2 à 3X aurait 
dû être $11 99 (au lieu de $12 99) 

Page 11 - Le prix ord du blouson à $4 99 
n'aurait pas dû paraître 

Page 13 - L'illustration du savon Baby's Own 
est incorrecte On aurait dû illus­
trer le paquet de 3 pains 

Page 16 - Le prix ord et le prix de solde du 
bol à soupe de 7 pouces auraient 
dû être Prix ord $1 99 Prix de 
solde $1 49

Page 16 • La spatule à $1 39 ne sera pas 
vendue

Page 17 - Les prix ord des articles suivant 
auraient dû être Assiette à tarte 
Ord $1 29 Rôtissoire rectangulaire 
Ord $2 49 Protege-four Ord 
$1 99

Page 18 - Le prix de vente de i appareil pho­
to Pronto "B" esl de $19 77 (au 
lieu de $29 95)

Nous nous excusons des inconvénients que ces 
erreurs auraient pu causer A notre clientèle

La fin de
semaine Wandlyn. 

Détendez-vous. 
Notre prix 25e 

anniversaire est de 
$2995’seulement 

par nuit.

Seulement $29.95 par nuit pour une 
chambre individuelle ou double. Les en­
fants de moins de 18 ans partageant la 
chambre de leurs parents ne paient pas.

Detendez-vousdans notre bar-salon et 
dégustez un délicieux repas dans notre 
salle a manger qui. depuis 25 ans. esl 
renommee |x>ur la qualité de ses mets.

Les fins de semaine ont été inventées 
pour Wandlyn. Reposez-vous, détendez- 
vous ou prenez le temps d'explorer. Et 
revenez, nous vous attendons.

Appelez sans frais d interurbain le 
1-800-561-0000, I hotel Wandlyn le plus 
proche de chez vous ou 
votre agence de voyage.

Bienvenue 
chez Wandlyn 
25 ans 
d’hospitalité

*Pm plu* élevés en On»aru> k geremenl 
inferieur* dans tos prttvinces

*
V*n valtjt pi'ur certains événements 
spéciaux de fin Je semaine dans 
certains hôtels.
Prix en vigueur jusqu au 31 ma» Î9AÎ
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Morin 
se paie 
la tête 
deRyan

Le PQ clôt le dossier du Colisée 
avec une offre de $4,5 millions

(PC) — De façon à “clore une fois pour toutes” 
le dossier de l’agrandissement du Colisée de Québec, 
le gouvernement du Parti québécois s’est engagé à 
verser une subvention de $4.5 millions à la ville de 
Québec pour la réalisation de différents projets 
d'équipements de loisirs.

L’annonce de cette subvention a été faite, hier, 
par les députés sortants et candidats dans Vanier. 
Limoilou et Taschereau, MM. Jean-François Ber­
trand. Raymond Gravel et Richard Guay. ac­
compagnés de la candidate du PQ dans Jean-Talon. 
Mme Monique Cloutier.

Ils ont précisé qu’une entente en ce sens était 
intervenue avec la ville de Québec à la suite d'un 
échange de correspondance entre le maire. M. Jean 
Pelletier, et le premier ministre. M. René Lévesque

Selon eux. la proposition gouvernementale a 
été soumise aux autorités municipales le 12 mars 
dernier, acceptée par le maire Jean Pelletier, le 27 
mars, et le premier ministre a donné son “accord 
officiel" le 6 avril.

Pour le député de Vanier. M. Jean-François 
Bertrand, cette entente vient régler la question des 
subventions pour l'agrandissement du Colisée qui 
avait soulevé des débats passionnés au mois de 
janvier.

La subvention de $4.5 millions s’ajoute au 
montant de $15 millions versé par le Québec pour 
l'agrandissement de l’amphithéâtre, bien qu’elle ne 
sera pas affectée directement à cet projet mais 
plutôt à des équipements de loisirs destinés â être 
utilisés par “l'ensemble de la population", a-t-il

(D’après PC) — “Le 
monde a peur de M. 
Ryan", a dit. hier, le mi­
nistre des Affaires in­
tergouvemementales.
M. Claude Monn.

Devant les étudiants 
du cégep F.-X.-Gameau. 
dans la circonscription 
de Jean-Talon. M. Monn 
a poursuivi sur un ton 
badin que les gens lui 
demandaient s'il faudra 
aller aux vêpres le di­
manche si M. Ryan est 
élu.

Sur le même ton, le 
candidat de Vanier, M. 
Jean-François Bertrand, 
a lancé: "Chaque fois 
que M. Ryan apparaît 
sur l'écran de télévision, 
qu’il parle à la radio, 
qu'il se promène dans le 
paysage, le PQ reprend 
du poil de la bête.

A la fin de son in­
tervention. M. Morin a 
demandé aux jeunes de 
"donner une bonne 
main d'ap­
plaudissements à l'en­
droit de M. Ryan pour 
l'aide qu’il apporte à no­
tre cause’’. Et les étu­
diants se sont exécutés 
dans un fou rire, comme 
ils l’avaient fait encore 
la veille à l'université 
Laval.

Comme il arrive sou­
vent dans ce milieu. 
MM Monn et Bertrand, 
ainsi que la candidate 
dafls Jean-Talon, Mo­
nique Cloutier, ont été 
reçus avec en­
thousiasme.

Hs n'ont éprouvé, 
semble-t-il, aucune dif­
ficulté à convaincre 
l'auditoire qu’un nou­
veau gouvernement di­
rigé par M. Lévesque ap­
porterait de meilleures 
garanties dans la ges­
tion des affaires pu­
bliques, la défense des 
intérêts vitaux du Qué­
bec et la progression 
économique.

Il se trouvait quelques 
étudiants d'allégeance 
libérale dans la salle et 
l'un d'eux a pris le micro 
pendant la courte pé­
riode de questions pour 
dénoncer “la dé­
magogie. la campagne 
de peur et les men­
songes que le PQ col­
porte sur M. Ryan”.

Le Soleil. Roland Morcoui

Le député sortant de Vanier. Jean-François Ber­
trand. a précisé qu'une entente était Intervenue 
avec la ville de Québec concernant le Colisée

laliberté
âU COfUR OU ttàll ST ROCK

L’été décontracté. Avec notre tee-shirt Club. $25.
A l 'aise et au frais en coton-polyester. Rayures en 
une variété de couleurs. Accords marine, vert, vin. 
De notre Collection Club exclusive. Boutique Hommes, 
où nous sommes tout ce que vous attendez de mieux.SUPERBES SOULIERS DE MARCHE A PRIX REDUIT!

Prix rég. jusqu’à 34.99 AA QA
Spécial cette semaine: W W pour hommes et |eunes gens.

HOLT RENFREW
PLACE DE l HOTEL DE VILLE • PLACE STE FOYHR OUVERT VENDREDIS JUSQUA 21 H

2 hres station gratuit, parc-autos. Place de l Hôtel de Ville
Notre politique d échangé G
vous n êtes pas satisfaits de 
et vous obtiendrez un remfcx

>u pour une autre 
delai raisonnable

U.4S.
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Notre chaise longue Livingstone 
Une incitation au farniente.

traditionnellement ces chaises lon­
gues sur le marché )aponais lequel, a 
cause de lois sévères, n’admet que 
des produits de toute premiere qua­
lité. Lenveloppe d ecorce de rotin est 
d Un blond naturel tandis que les ti­
ges de soutien en rotin ont reçu une 
teinture brun dore.
Le voyage: Expedieesde Kaohsiung 
Taiwan, a bord du navire Alster Ex­
press V-B20A lusqu a Montreal.

Nous aimerions pouvoir affirmer 
que notre chaise longue Living­
stone s'appelle ainsi en l'honneur du 

fameux Docteur Livingstone. Par 
contre, il nous parait plus acceptable 
de dire quelle nous vient d'un Aus­
tralien du nom de Ralph Thayer 
Livingstone qui vivait pàrfois dans 
les hôtels des ruelles de Formose 
(maintenant Taiwan).

Ce Livingstone n était ni mission­
naire ni découvreur. Sa seule preoc­
cupation était le confort de sa chaise.

La chaise longue Livingstone, qui 
descend supposément de l’original, 
est conçue pour épouser toutes les 
formes d'un corps au repos. Il y a un 
appui-tète dans le dossier et un appui 
pour les pieds qui se retracte sous le 
siege. Les bras sont larges et faits de 
tiges de rotin très lisses.

Les artisans de Taiwan vendaient

%* gp

i >Xliil »ll
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TEMPS LIMITE SEULEMENT!

Voyez cet étalage chez;
PLACE

QUEBEC
529-0231

PLACE
STE-FOY
653-4035

PLACE FLEUR 
DE LYS 

529-0303

PLACE DU 
ROYAUME 
Chicoutimi

16 delà 
Fabrique 
692-3822Place Fleur de Lys 524 5591 

550 boul. Hamel, Quebec
Mer 9 30-5 30 Jeu Ven 9 9. Sam 1
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avis légaux-appels d’offres-soumissions
Université
Laval

APPEL D’OFFRES 
ASSURANCE

Genre d’assurance:
la*s assurances de dommage»
Qualités requises de la part du 
courtier soumissionnaire:
I* courtier soumissionnaire devra tenir un Su­
reau dans les limites du Québec métropolitain 
soit un bureau détenant présentement un ou des 
contrats d'assurance générale dont l'assuré est 
l’Université Laval, soit un bureau comprenant au 
moins trois courtiers d'assurance agrees et cela 
en date du 1er janvier 1981
Ordre de préférence parmi les 
compagnies d’assurance:
A prix égaux et a securité égale les compagnies 
d'assurance concernées seront considérées dans 
l'ordre suivant d'abord celles qui ont leur siege 
social dans la région métropolitaine de Québec, 
ensuite celles dont ledit siège social est situé 
dans la province de Québec, les autres compa­
gnies canadiennes et enfin les compagnies étran­
gères
Obtention des documents:
Les courtiers possédant les qualités requises d a- 
près les normes précitées |K>urront obtenir les do­
cuments nécessaires moyennant un chèque de 
50 00$ à l'ordre de l’Université Laval, à compter 
de quinze heures le 10 avril 1981. en s'adressant 
à

POt LIOT. GUÊRARD ET ASSOt IÉS IM . 
220. Grande-Allée est. suite ItiKl 
Québec. Ouf, GIR 2J I

NOM DE L’ASSURÉ: 
t diversité l av al 
Cité Universitaire 
Québec GIK 7P4

Date do remise des soumissions:
M Fernand Gingras. vice-recteur aux affaires ad­
ministratives recevra sous pli scelle, les soumis­
sions des courtiers d assurance possédant les qua­
lités requises d après les normes précitées au bu­
reau 3445. Pavillon Bonenfanl. Université Laval. 
Cite universitaire Québec. GIK 7P4. avant seize 
heures, le 14 mai I9HI
Avis aux soumissionnaires:
Toute soumission qui n'est pas complétée confor­
mement aux livrets intitulés "Instructions aux 
soumissionnaires" ou qui n est pas accompagnée 
des documents requis ne sera pas considérée 
Toute correction devra être transmise sous pli 
scellé, avant la date limite
L'Université Laval ne s'engage a retenir ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions 
t es contrats d'assurance devront être rédigés en 
français

Cité Universitaire, Québec

vmIL’n MaNiille de

AVIS PUBLICS
AVIS DE DÉPÔT 

DE LA LISTE ELECTORALE
AVIS PUBLIC est. par les présentés, donné que 
la liste électorale en vigueur est maintenant dé­
posée au bureau du soussigné pour les locatai­
re-- résidant dans le Quartier l.aurentien 
Le règlement 2445 amende le titre 111 et le titre 
IV du règlement de zonage 190 dans le but 1 ) 
de définir "Permis de construire". "Permis de 
d'occuper" Permis d’afficher". 2 ) de clarifier 
tes exigences des conditions de délivrance des 
permis (Quartier l.aurentien)
Toute personne, société commerciale ou associa­
tion qtu est locataire d'un immeuble dans le 
Quartier l.aurentien a droit d'etre inscrite sur 
l’annexe à la liste électorale lors de la révision 
relative à ce droit
Prenez, avis que les demandes en inscription ou 
en radiation doivent être faites par écrit et 
transmises au bureau de la municipalité dans 
les cinq (5) jours de la publication du présent 
avis
Prenez également avis que la séance du bureau 
de révision de la liste électorale aura lieu à 
l’Hôtel de Ville. 1000. Route de l’Eglise.'Sainte- 
Foy. le 22 avril 1981 à 11:00 heures ou aussitôt 
que conseil pourra être entendu 
Veuillez vous gouverner en conséquence 
Fait et donne à Saint**-Fo>. ce “terne jour du 
mois d'avril 1981

Le greffier-adjoint de la A llle 
René Damphousse

A TOUS LES PROPRIETAIRES d immeubles 
imposable» inscrits le 8 avril 1981 au rôle d'éva­
luation alors en vigueur dans cette Ville 
AVIS PUBLIC est. par les présentes, donne que 
lors d'une séance tenue le 8 as ni 1991. le conseil 
a adopté le règlement numéro 2450. décrétant 
l’exécution des travaux de réfection des tennis 
St-l-ouis de France, projet 52322 et la pose d'un 
écran acoustique sur le boni Henri IV. projet 
52-320. au montant de 157 000.00$. et autorisant 
l’emprunt nécessaire au montant de 
157 000.00$ )
QUE les proprietaires ct-dessus visés peuvent 
demander que le règlement numéro 2450 fasse 
l’objet d'un scrutin secret selon les articles 399 a 
410 de la Lot des Cités et Villes, (a 385 a 398
L-K-Q ).
QUE cette demende a lieu selon la procedure 
d'enregistrement prevue aux articles 398a a 
398o de la Loi des Cités et Villes (a 370 à 384 
L.K Q ) et aux fins de laquelle procédure les 
personnes habiles à voter sur le règlement en 
question auront accès à un registre tenu à leur 
intention de neuf heures à dix-neuf heures, les 
21 et 22 avril 1981. au bureau du soussigné situe 
à l'Edifice Place de Ville. 1000 Route de l'Egll 
se. Sainte-Foy.
QUE le nombre requis de demandes enregis­
trées pour que le règlement fasse l'objet d un 
scrutin est de 500 et qu’à défaut de ce nombre, 
le règlement en question sera réputé approuvé 
par les personnes habiles à voter.
QUE toute personne habile à voter sur ce règle­
ment peut le consulter au bureau du soussigné, 
aux heures ordinaires de bureau et pendant les 
heures d'enregistrement
QUE le résultat de cette consultation par la pro­
cedure d'enregistrement sera annoncé le 22 
avril 1981 à 19.00 heures, dans la salle du Con 
seil de l'Edifice Place de Ville. 1.000. Route de 
l'Eglise. Sainte-Foy
DONNÉ à Sainte-Foy. ce 7tome tour d avril
1981

Le greffier-adioint de la \ ille 
» René Damphousse

cP JMVCxJÜG jCUAH y1INTtK>

AVIS PUBLIC
ooncemant i expropriation d un levain pouf I agrandisse 
ment de l ecole De la Salle a Samt Augustin
PROVINCE DE QUEBEC 
MUNICIPALITE SCOLAIRE SAINTE-FOY 
COMTE OE LOUIS-HEBERT
Avis» public est par le p*osent donne gu a une seance de . 
commissaires d ecotes de cette municipalité tenue le 
mardi 31 mars 1981 il a ete résolu que la Commission 
scolaire Samte-Coy solicite les autorisations requises en 
vertu de l article 237 de la Loi sut i instruction publique 
pout procédé' a (expropriation de terrains dont monsieur 
le Cure de Samt Augustin de-Oesmautos est proprietaire 
terrains requis pour agrandissement de I ecole De a 
Salle et sur réception des autorisations requises pour 
I expropriation dudit terrain formule une offre de 18 000 
S a monsieur le Curé de Samt Augustin de Desmaures 
Toute personne mtAressee a prendre connaissance du 
contenu de cette resolution (C C 18:"' 80 8' i n a qu a se 
presenter au bureau du Secretariat gene'.i: 1000 avenue 
Joli bois Sainte-Foy
Donne a Sainte-Foy ce sixième tout du mer s d avril de
l année mil neul cent quatre-vingt un

La directeur general 
J. FLEURANT

1 + Travaux publics Public Works
Canada Canada

* . ri-

APPEL D’OFFRES
Df_S SOUMISSIONS CACHETÉES visant les entropri 
ses ou services enumeies o apres adresse* a Ad­
ministrateur finances et adminiatration. Travaux 
publics — Canada, chambre 266. 2e étage Gara 
maritime Champlain, Anse-au-Foulon. C P 1600. 
QUEBEC. P Q G1K 4K2 et portant su» l’en 
designation et le numéro de i entrepose seront reçues 
lusqu a 1S heures a la date limite deiermmee On peut 
se procurer les documents de soumission pat I entre­
mise du bureau de distribution des plans a l adresse 
ci-dessus •

SERVICES

Appel d'Oftrea 81Q-060P — Entretien 
Intérieur et (extérieur été seulement). 
Bureaux de Poete. 236-334. rue Raci­
ne. Lorettevllte. Oué.

On peut aussi consulter le devis aux bureaux de poste 
de ?36 et 334 tue Racine Lorottevilie et 300 St-Pau: 
Quebec

Date limite 
Depot

le mercredi 6 mai 1081 
aucun

Renseignements Tél . (418) 694-3142 

INSTRUCTIONS

l.o Ministère rie s engage a accepter n, ia plus Pas ,c 
aucune des soumissions

n
SOCIETE DES ALCOOLS DU QUEBF

appel d’offres
DOSSIER SP-318 

PROJET
FOURNITURE ET 

INSTALLATION DE QUAIS 
DE RECEPTION

Des soumissions pour fournir la main 
d oeuvre les matériaux et I équipement 
necessaire a l installation de quais de rp 
ception dans differentes succursales de la 
region métropolitaine de Montreal, seront 
reçues au plus tard a 15 00 heures (heure 
locale) le 23 avril 1981 par la Socieiè des 
alcools du Quebec tel que stipule au docu 
ment d appel d offres
Le document complet d appel d offres es! 
disponible du lundi au |eudi ■ inclusivement i 
de 8 30 heures a 17 00 heures et le vendredi 
de 8 30 heures a 12 30 heures aux adres­
ses suivantes
SIEGE SOCIAL
905 Av de Lonmier 
Montre,* Quebec)
H2K 3V9
CENTRE
DE DISTRIBUTION 
MONTREAL
7500 rue Tellier 
Montreal. (Quebec) 
H1N 3M7

CENTRE
DE DISTRIBUTION 
QUEBEC
2900 rue Einstein 
Ste-Foy. iQuebec) 
G1X 3X4

Un versement remboursable de cinquante 
|S50 00 i dollars est requis pour obtenir un 
document d appel d offres ainsi que pour 
chaque exemplaire additionnel Ce montant 
est pavabie en argent comptant ou sous 
♦orme de cheque vise pavabie a I ordre de 
i Sooete des alcools du Quebec Le docu­

ment complet d appel d offres est egalement 
disoon'ble gratuitement pour consultation 
sur place
Seules les personnes sociétés compa 
gnies et corporations ayant leur principale 
place d affaires au Quebec et qui auront 
obtenu le document d appel d offres direc­
tement de la Société des alcools du Quebec 
sont admises a soumissionner
Le soumissionnaire devra fournir avec sa 
soumission commp cautionnement de sou 
mission soit un cheque vise établi a • ordre 
de la Société des alcools du Quebec soit 
une police de garantie souscrite par une 
compagnie autorisée a se porter caution 
au Quebec, le tout valide pour la période 
stipulée au document d appel d offres La 
valeur du cautionnement devra correspon 
dre a di* pour cent 10c o) du montant total 
de la soumission
La Société des alcoo's du Quebec ne s en­
gage a accepter ni la plus basse ni aucune 
des soumissions reçues

1 + Travaux publics Public Works 
Canada Canada . ►

APPEL D’OFFRES
DES SOUMISSIONS CACHETEES visant les entrepn 
ses ou services énumérés ci-apres adressées a
I Administrateur finances et administration 
Travaui Publics — Canada, chambre 266. 2ierrv* 
étage. Gare Maritime Champlain. Anse-au-f oulon 
C.P 1600. QUEBEC. PO G1K 4K2 et portant sur 
I enveloppe la désignation et le numéro de l'entreprise 
seront reçues jusqu a 15 heures a la date limite 
detemunée On peut se procurer les documents de 
soumission par I entremise du bureau de distribution 
des pians a i adresse ci-dessus sur versement du( 
dépôt exigible

ENTREPRISES

Appel d Offres 81Q-105P- Reconstruc 
lion de la rampe mobile-MIGUASHA 
(Nouvelle). Comté Bonaventure. Què

On peut aussi consulter les pians et devis aux pureaux 
des Associations des Constructeurs de Quebec Ri- 
mouski ainsi qu aux bureaux de poste de New Rich­
mond et de Nouvelle Que

Date limite le mercredi 22 avril 1981
Dépôt $25

(Renseignements Tel (418)894-3142

INSTRUCTIONS

Le depôi afferent aux plans et devis doit etre sous 
terme d un cheque bancaire vise établi a l ordre du 
Receveur general du Canada H sera rembourse sur 
retour des documents en bon état dans le mois qui sui 
vra le jour du dépouillement des ottres

Le Ministère ne s engage a accepter ni la plus basse ni 
aucune des soumissions

PCX. 10033.E AMR. 10078.F

5 mal |98| 28 avril 1981

618 ASSEMBLAGES
DE M ANC HON 
D'ARRET ET

2814 ASSEMBI AGES
DI MANCHON
DE JONCTION

3
CAMIONS.

( Il ASsls ET 
CABINE 

REGULIERE 
( PBV 23 000 LB)

Garantie de 
soumission: 10 OOCl 8

Garantie de 
soumission: 5 00(1 S

GMG.I0089.F t CP.I8046.K

5 mai 1981 28 avril 1981

460 GAINES 
ISOLANTES

POUR
CONDUCTEUR

10 BATIMENTS 
PREFABRIQUES

I ROULOTTES-BUREAUX 
3000x9660 mm)

Garantie de 
soumission 5 000 S

Garantie de 
soumission: 20 000 S

l.c» condition» de chacun de» appel» d offre» »ont 
dc’limc» d.m» un Jo-unu-nr gui jvut être obtenu çraiu' 
lenient du lundi au vendredi i:icTu»ivernem. de 8 h *(> 
a Ihh h) a I endroit suivant

IIMJKO-Ql I HH 
IHKEC I ION A4 II VI n

ir y r \<;f
KOI I DORCHKSIER Ol FM 

MONTRE VI <QI LBM i 
112/ I V4

le» »oui’ti»»ii»r.» »erom reçue» m»qu j lOhhTihcure 
.te Montreal' a la date indiquée ci-de»»u» Seule» le» 
jvr»*inne» ph\ »iqiu » ,xi morale» qu' ont une place 
,1 jltaire» au Qoehe» peuvent »oumi»»ionner âpre» 
avuirobtenu ledivumenf d appeld ottre»directement 
Je I endroit >u»mentionni
Le» »onmi»»ionnaire» doivent fournir une garantie 
égalé au montant »u»mennonne ou a MTV au moin» du 
grand total de leur »oumi»»ion La garantie pourra cire 
»ou» la tonne d un cheque vi»e ou d'un cauliomement 
toumi par une compagnie d a»»urance» 
Hvdm-Quehec »e re»erve le drotr de rejeter louie 
»oumi»»ton
Pour loul ren»eicnement »upplemen(aire. on peut 
communiquer avec la direction Vchal» a 
si4i >u

I e Directeur general Approvisionnement
W(X,» R V I AHRII

.......... !)----------------------------------------------------------—--------------

Avis public
Gouvernement 
du Quebec

PROJET DE REGLEMENT
LOI SUR LES DÉCRETS DE 
CONVENTION COLLECTIVE
(L R Q c D-2)

Garages — Québec — Modification
Le ministre du Travdi» et de la M^m-d oeuvr© monsieur Pierre 

trois donne avis par les présentes ■'on*ormement a ’a Loi sur les 
decrets de convention collective (t.RQ chapitre D-?T que la 

c ederat ’des garagistes et détaxants d'essence du Quebec” lu» a 
pFHSévrt^ jne requête a I ett«* de soumettre a i aoprec»at»on et a la 
décision ou xxivernement une modification au Décret 164 du 6 
février ’ 'Afatit au* employes de garages dans la région de 
Quebec
A 'a liste des c*ad*es contractantes de première part est ajoute** 
i Association suivante federation des garagistes et détaillants 
d essence du Quebec. ”
ta publication du present avis ne rend pas obligatoires tes 
d positions qm y sont contenues Setit un derre* peut rendre 
obligatoires ces dispositions avec, ou sans modification Le décret ne 
peut entre? en vigueur avant a date dt a explication a la Gazette 
otftctelie (lu üueoec
Durant les trente tours a compter ne 'a date de pub* ation de cat 
tv s a ta Gazette do üueoec te mims^e du Trava* et de a
Ma»n-d oeuvre recev*a ^es obier rions oue *es «rxeres»ses pourront 
des»ref formuler

Le sous-ministre
THOMAS J BOUDREAU

Hydro-Québec
• ' •> .VÇ '•'•-y -, .L.

AVIS D APPELS D’OFFRES

cJ5 COMMISSION iCCXAJRt >1INTEK>

AVIS PUBLIC
concernant la cession de terrains a >a Commission sco 
laire Fiegionaie de Tilly
PROVINCE OE QUEBEC 
MUNICIPALITE SCOLAIRE SAINTE-FOY 
COMTE DE LOUIS-HEBERT
Avis public est pai le present donne qu a une seance des 
commissaires d ecoies de celle municipalité tenue le 
mardi 31 mars 1981 il a ete résolu que la Commission 
scolaire Samte-F'oy cede a la Commission scolaire Régio­
nale de Tilly pour la valeur nominale de 1$ des terrains 
lui appartenant afin de permettre a la Régionale les reame- 
nagements prévus Sur le Campus I et que cette transac­
tion se tasse en conformité avec les regies et directives en 
vigueur concernant les transactions immobilières 
Toute personne mteressee a prendre connaissance du 
contenu de cette resolution (C C 184-80 81 ) n a qu a se 
presenter au bureau du Secretariat general "000 avenue 
Joli Bois Sainte F oy
Donné à Sainte-Foy ce sixième |Our du mois d avril de 
I année mil neul cent quatre-vingt un

Le directeur general, 
J FLEURANT

- 'i'L;à§P

_ -- • « i?). . r"

SOUMISSION POUR LA FOURNITURE D’UNE 
AUTONIVELEUSE A TRACTION TANDEM DE 
29,000 LB MINIMUM - DE TYPE ARTICULE

La Ville de Charlesbourg demande des soumission» fniur la 
fourniture d une automveleuse articulée à traction tandem 
minimale de 29.000 Ib
Les soumissionnaires peuvent se procurer les formules de 
soumission et les devis au Service technique. 167 76c Kué 
est. Charlesboure
Chaque soumission devra être remise au plus tard le mardi 
21 avril 1981. 4 4.06 heure» p m „ et devra être accompagnée 
d.-

a • Un chèque certifié à l'ordre de la Ville fxiur un mon­
tant de $10.000

b Une procuration ou résolution autorisant la compa 
gnie 4 soumissionner en désignant la personne 
autorisée 4 signer la formule de soumission

KT LTKK C ONFORME AU DEVIS PREPARE PAR 
LE DIRECTEUR DES SERVICES TECHNIQUES 

Les soumissions seront ouvertes publiquement en présence 
des intéressés, le même jour, à compter de 4 05 heures p m 
4 la salle Civique de l'Hôtel de Ville. 7575 boulevard Henri- 
Bourassa, Charlesbourg
Chaque soumission devra etre dé|>osée dan» une enveloppe 
cachetée et devra porter la mention “SOUMISSION POl R 
LA FOURNITURE D'UNE MVELEUSE ARTICULEE"
lai Ville de Charlesbourg ne s'engage a accepter ni la plus 
basse ni aucune des soumissions reçues L'adjudication qui 
sera faite ultérieurement par le Conseil di la Ville de Char- 
lesbourg. s'il y a lieu n'aura cependant force et vigueur* 
qu'au moment ou les approbation» requise» jiar la loi auront 
été accordée» en conséquence 
Charlesbourg. le 9 avril 1981

LF. GREFFIFR DF LA \ Il LF 
ROSAIRK GODBOUT. o.m a

HMMEa
AVIS PUBLIC
PROMULGATION

REGLEMENT NUMÉRO 949 
CONCERNANT L’ADOPTION 

DU PLAN D’URBANISME 
DE LA VILLE DE SILLERY

AVIS PUBLIC est. par les présentes, 
donné que suite à l'assemblée publique de 
consultation tenue le 2 mars 1981. le Con­
seil municipal de la Ville de Stllery a 
adopté à sa séance générale tenue le 6 
avril 1981 le règlement numéro 949 concer­
nant l’adoption du plan d'urbanisme de la 
Ville de Stllery

Ledit réglement numéro 949 ainsi que le 
plan d’urbanisme sont déposés à mon bu­
reau où les intéressés peuvent le consul­
ter

Ce règlement entre en vigueur conforme­
ment à la Loi

FAIT ET DONNÉ À SILLERY. 
ce 7ème jour d'avril 1981

Le greffier de la Ville 
Constance Corriveau. avocate

J

APPEL D’OFFRES
La Ville de Stllery demande des soumis­
sions pour la fourniture de

— Location d un camion SANI-VAN — 
compacteur

— Nettoyage de puisards
— Fourniture d'essence sans plomb
— Fourniture d'huile diesel de couleur 

bleue
— Fourniture d'huile diesel non coloriée
— Fourniture d hutle à chauffage numéro

2.

On peut se procurer les formules de sou­
mission et autres documents au bureau du 
Service des Achats, à l'Hôtel de Ville de 
Sillory. 1445 avenue Maguire

Les soumissions seront reçues jusqu à jeu­
di, le 30 avril 1981. à 14 00 heures, et se­
ront ouvertes publiquement le même jour 
en la salle du Conseil de l’Hôtel de Ville, 
1445 avenue Maguire. Stllery. à compter 
de 14 00 heures

La Ville de Sillerv ne s'engage pas à accep­
ter la plus basse ni aucune des soumissions 
reçues.

Le greffier de la Ville, 
Constance Corrlseau. avocate.

SILLERY. fi avril 1981

* * |. ** ' / '

AVIS
ie publication

Prenez avis que M Clement 
(«oudreau 190. McNeil. 
Chule-dUX-Oulardes. s'adres­
sera a la C ommission des 
Transports du Quebec pour 
obtenir lautonsation de 
transférer son permis de ca 
mionnage en vrac Q-5 
02.744-001. Région 09. 4
Herve Frechette. 22. Alfred 
Poulin. Baie-C'omeau. Que 
G4Z2CL
Tout intéressé 4 ladite re­
quête peut porter opposition 
dans les cinq (5) jours de la 
troisième publication .dans 
ce journal 4 Commission 
des Transports du Québec 
>»‘i houl ( harest est Que 
GIK 7W5

SUCCESSION DAME 
CLAUDETTE 

MERCIER-MAHEUX
A VIS PUBLIC e»t donne 
que Danielle Maheux et 
Yves Maheux tous deux do­
miciliés au 1665. boulevard 
Cardinal-Villeneuve. Que­
bec, tant personnellement 
qu’en leur qualité de tuteur 
et subrogé-tuteur 4 Guy et 
Nathalie Maheux. ont ar. 
cepté sous bénéfice d'inven­
taire la succession de leur 
mère. Dame CLAUDETTE 
MERCIER-MAHEUX. en 
son vivant domiciliée au 
même endroit, jiar acte 
passé le 25 mar» 1981. de­
vant Mc Eméa ( harest, no­
taire. 2815. boulevard Lau­
rier. *K 18 Sainte-Fov. et 
enregistré à Québec, le 27 
mars 1980. sous le numéro 
1,010 798
Sainte-Foy. le 3 avril 1981

Fméa ( barest, notaire 
2815. boul. Laurier. sR-18. 
Sainte-Foy. Qué. G1V 4H3

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DF QUEBEC 
200-11-000304-819 
No Surintendant 016876- 
016877

C OUR SUPERIEURE
(en matière de faillite) 

Dans l’affaire de la faillite
de

GUY DUMA IS (206-868- 
218) Vendeur et GHIS­
LAINE PELCHAT-DU- 
MAIS (250-399-565) Mena 
gère, demeurant 4 123. 
Carmichael. Beauport. 
PQ . GIE 5L9

Débiteurs 
Avis est par le.» présentes 
donné que Guy Dumais et 
Ghislaine Pelchat-Duma is 
de 123. Carmichael Beau 
port P Q ont fait une res- 
sion le 1er jour d'avril 1981 
et que la première assem­
blée des créanciers sera te­
nue le 22e jour d'avril 1981 
4 10:30 heures de l'avant-mi- 
di. au bureau du Syndic. 610 
Calixa-I-avallée. Québec 
PQ
Daté de Québec, qe 2e jour 
d'avnl 1981
RAYMOND ROY. SYNDIC. 
610. Caltxa-Lavailéf. 
Québec, GIS 3G6. 
Téléphone: 687-1271

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
NO C OUR 200-11000295- 
819
NO SURINTENDANT 
0)6863

COUR SUPERIEURE
(En matière de faillite) 

Dans l'affaire de la faillite
de

RAYMOND CANTIN, do- 
minlié au 48 rue St-Char 
les. N'eufchâtel (Québec) 
et ayant fait affaires sous 
la raison sociale de "Entre­
prises Grande-Allée Enr ' 
au 48. rue St-Charles. 
Neufchatel, (Québec)

Débiteur
AVIS est. par les présentes, 
donné que Raymond Cantin 
a fait cession de ses biens le 
30e jour de mars 1981 et que 
la première assemblée des 
créanciers sera tenue 4 Qué­
bec. le 23e jour d'avril 1981, 
à 10h00 a m au bureau du 
syndic. 500. Grande-Allée 
est. suite 300. Québer. Pro­
vince de Québer 
QUEBEC, ce 2e jour d'avnl 
1981

DENIS PICARD 
syndic de» bien» de 
Ravmnnd Cantin

Bureau de
POISSANT. RICHARD 
THORNE. RIDDEEI 
500 Grande-Allée e»t 
Suite 300 
Quebec (Québec)
GIR 2.17
Tél (4181 529-3721

APPEL D’OFFRES
Ea Ville de Chapais recevra 
des soumissions pour la 
fourniture et l'installation 
d'un MONUMENT COMME­
MORATIF pour les victimes 
du 1er janvier 1980 
la-s soumissions seront re­
çues jusqu'au trente (30) 
avril 1981 a 15.00 heure» au 
bureau du soussigné 4 I Hô­
tel de Ville de Chapais. et se­
ront ouvertes publiquement 
le même jour, en la »alle du 
Conseil municipal 4 17 00 
heures
la's soumissionnaires inté­
ressés. devront obtenir au 
bureau du soussigné, aux 
jours et heures normales de 
bureau le cahier de charge 
décrivant les plans, devis et 
spécifications particulières 
du MONUMENT COMME­
MORATIF Ce cahier est 
gratuit et est une condition 
obligatoire et préalable |>our 
qu une soumission soit con­
sidérée
I-a Ville de Chapais ne s'en­
gage 4 accepter ni la plus 
basse ni aucune des soumis­
sions qui seront reçues
DONNE ET SIGNE A 
CHAPAIS. ce 2e jour du 
mois d'avril 1981
Robert Weemaes 
Gérint-«erréta lretré»orlrr
Hôtel de \ llle de ( hapals 
Chapal». Qué
145. boul. bprlnger. C.P. 380 
G0W IH0
Tél |«H) 745-2511
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Sans négliger l’enseignement du français hors Québec
Accent sur l’économie pour les francophones

de* IWitle I CftC ADn ifrikltc Imonictiniuu; nf l'acüimil i. . I. I *>• Ia. ér h’jn l*OC a ■ m* mn /Iac m 11 VPnilC (HtK. fru nmnKnrukc /4i ■ n»wc cnn »     . —n  * - *     per Denis LESSARD
OTTAWA (PC) — Sans, pour au­

tant mettre en veilleuse ses luttes 
traditionnelles pour l’enseignement en 
français, c'est sur le développement 
économique de la communauté fran­
cophone que la Fédération des fran 
cophones hors Québec (FFHQ) mettra 
l’accent dans les années qui viennent.

C’est du moins l’engagement pris 
par ia fédération dans un document 
d’une centaine de pages préparé par le 
comité économique de l’organisme 
Intitulé “Un espace économique à 
inventer”, le rapport publié au- 
jourd’hui veut mettre en lumière la 
précarité de l'actuelle situation éco­
nomique des francophones hors du 
Québec ainsi que les moyens d’in­
tervention susceptibles de redresser la 
situation

"Il faudra que le domaine éco­
nomique devienne une préoccupation 
de plus en plus importante”, indique le 
rapport, afin que les communautés 
francophones à travers le pays puis­
sent survivre sur des bases fortes et 
stables

Cette démarche de la fédération 
vise surtout à sensibiliser les diverses 
associations francophones pro­
vinciales à travers le pays à l'im­
portance d'un débat sur le dé­
veloppement économique de la 
communauté, “qui est souvent passé 
au second plan par rapport aux préoc­
cupations immédiates que constituent

les droits linguistiques et l'assimila 
tton”.

Selon la fédération, l’activité éco­
nomique dans les communautés fran 
cophones du pays s’est jusqu’ici ca 
racténsée par une absence chronique 
de concertation où chambres de 
commerce, associations d’hommes 
d'affaires et initiatives individuelles 
fonctionnent souvent en vase clos.

Afin de mettre un terme à cette 
pratique, la fédération recommande 
que l’on organise des colloques et des 
conférences économiques et qu’au 
moins une fois par année, l'ensemble 
des organisations représentant les 
francophones hors Québec se ren­
contrent pour faire le point sur leurs 
dossiers économiques respectifs.

“Ces rencontres, souligne le rap­
port. “seraient l’élément essentiel à la 
planification et au choix de priorités 
précises des communautés, assurant 
ainsi une continuité dans leurs ac 
tions.

Selon la fédération, “il est urgent 
que les gouvernements reconnaissent 
les besoins des communautés fran 
cophones" et les associations de­
vraient faire des pressions afin de 
réclamer que l’on exerce “un préjugé 
favorable à l’endroit de ces commu­
nautés. ce qui aiderait à détruire les 
disparités économiques.”

Par ailleurs, le comité éco­
nomique de la fédération a. dans son 
rapport, souligné la nécessité de mul­

tiplier les contacts et les échanges 
d'informations entre les intervenants 
économiques francophones du Qué­
bec et du reste du pays

Par ces échanges, estime la fé­
dération, on favoriserait la mise sur 
pied de projets conjoints entre les 
entreprises du Québec et les autres, de 
même que l'on ouvrirait davantage les 
deux marchés potentiels pour les fran 
cophones de tout le pays.

Selon le document, devant l’é­
rosion de leurs milieux de vie. les 
francophones hors Québec doivent 
aujourd'hui faire un effort collectif 
pour se trouver une place dans le 
domaine économique.
Situation prtenir*

C’est après avoir dressé un bilan 
pour le moins inquiétant de la si­

tuation économique des commu­
nautés francophones du pays que le 
comité économique de la FFHQ en est 
venu A formuler ses recommandations 
dans l'espoir quelles susciteront un 
coup de barre salutaire.

Ainsi, de l’avis de la FFHQ, c’est 
jusqu’ici uniquement dans l'espoir de 
trouver une main-d’œuvre bon mar 
ché que quelques entreprises, surtout 
dans l'Est du pays, s’établissent dans 
les communautés francophones qui 
n'ont jusqu'à présent pas réagi à cette 
situation. Ces entreprises espèrent 
ainsi obtenir des subventions plus im 
portantes des gouvernements ou être 
mieux en mesure d’exploiter les res­
sources des francophones, soutient le 
document

Après avoir constaté que les re­

venus des francophones du pays sont 
généralement inférieurs à ceux de 
leurs concitoyens anglophones, les au­
teurs ajoutent que ces disparités de 
revenus sont telles que dans certaines 
communautés l’assurance-chômage et 
le bien-être social sont devenus des 
sources importantes de revenus.

Les membres les plus qualifiés des 
communautés francophones sont sou­
vent voués à l'exode pour exercer leur 
métier ou leur profession "dénonce le 
rapport, déplorant le fait que la faible 
activité économique des commu­
nautés francophones ne parvienne 
souvent qu'à créer des emplois qui ne 
demandent guère de qualifications. 
“Les emplois professionnels sont tel­
lement rares, poursuivent les auteurs, 
que ceux qui les occupent évoluent

isolément et ressentent un manque 
évident de motivation pour fonc­
tionner avec une efficacité optimale".

L’une des principales lacunes du 
développement économique des 
communautés francophones du pays, 
indique-1-on. demeure le qua*-dé­
nuement auquel elles sont confinées 
en ce qui concerne un enseignement 
post-secondaire en français qui, quand 
il existe, “ne fait souvent pas le poids, 
à côté des institutions anglophones". • 
"On relève dans nos institutions d’en 
setgnement un manque d’implication 
et d'intérêt dans le milieu.’’ déplorent 
les auteurs qui estiment important 
que l’on redouble d’effort pour mieux 
sensibiliser l’enseignement au milieu 
francophone et à ses problèmes spé 
cifiques.

Une jeune lectrice!
SYLVIE CHARESTs'intéresse a 
“Crayons de Soleil Elle nous a 

tait parvenir de nombreux dessins 
et l une de ses bandes dessmees 

a ete publiée Bravo Sylvie1

LE SOLEIL
Pour abonnement:
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Les Plouffe n’a attiré 
que 347 personnes, hier

Sylvie RANCOURT Jocelyn DUPONT

r-
■> :'j.

Jean-

per François ROV
Les jours passent et 

ne se ressemblent pas! 
Autant il y avait une 
salle comble de 1,700 
spectateurs pour as­
sister mardi soir à la pre­
mière mondiale du film 
"Les Plouffe", sans par­
ler des quelque 2,000 eu- 

. neux Ru* s’étaient mas-
-Marc LAJEUNESSE s^s devant les portes du

Burt Reynolds [ ■' «■ |
tu ne fais
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LES IMPRESSIONS DE FELLINI SUR LA FEMME-,
Non pas son FEMINISME, mais sa FEMINITE. |

Des images superbes que seul Fellini 
est capable de nous offrir " »S(
la Cite des femmes est un evenement 
mondial"

"C'est la grand fete feltinienne " .fw,s 
"Fellini nous étonné a chaque plan " «nvo*
"Fellini est l'un des peres nourriciers 

du cinema " u *om’

"Fellini - quel homme de spectacle ".«.«ri «>(. 
"Un monument du cinema pur et entier "

FELLINI
LACHE 

DES FEMMES \
MARCELLO MASTROIANNI
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cinéma Capitol, autant 
il n’y avait que 152 spec­
tateurs du "populo” 
dans la même salle hier 
soir et quelques badauds 
indifférents sur le trot­
toir.

Impopularité1 de ce 
long métrage purement 
québécois ou sièges vi­
des à cause des premiers 
matchs des sénés éli­
minatoires vers la Cou­
pe Stanley...? Il semble 
d'après les réponses va- 
nées obtenues par LE 
SOLEIL tant auprès de 
la direction du cinéma 
que chez les spectatrices 
et spectateurs, que c’est 
le hockey de la LNH à la 
télévision qui a fait la 
différence.

Arrivé 45 minutes 
avant le lever du rideau, 
à 19h30. par crainte de 
faire le pied de grue sur 
le trottoir, le journaliste 
du SOLEIL en a été 
quitte pour arpenter le 
couloir désert condui­
sant à l’amphithéâtre in­
terrogeant d’abord le 
préposé à la porte, M. 
Richard Kennedy: "J’ai 
pris mon poste à 18h et 
c’est tranquille: il n’y a 
qu'une centaine de per­
sonnes dans la salle et je 
suis certain que c’est à 
cause des joutes hui­
tièmes de finale des Nor­
diques et du Cana­
dien’’...

Un moment plus tard, 
c'est M. Armand Rou­
leau, surveillant depuis 
10 ans au Capitol et qui 
prendra sa retraite en 
juillet après avoir tra­
vaillé pendant 14 ans 
dans la plupart des sal­
les de cinéma de Qué-

/"■

i ms' m

Adrienne BOUTET Lucienne ROUSSEAU Fernand MAHEUX

Nicole MANDEVILLE
bec, qui a commenté: 
"Le matin c’est pas tout 
le monde qui a envie 
d'aller voir un film et 
l’après-midi, tout le 
monde travaille... Et il y 
a du hockey en plus à la 
télévision!!! Mais ça sera 
pas pareil en fin de se­
maine.”

Pour sa part. M. Jean- 
Marc Léger, gérant ad-

Ben

L£ THÉÂTRE DE LA BORDEE
présente en reprise, dans une mise en scène do 
MARIE LABERGE la comed.e

Pierre CANTIN

joint au Capitol, nous a 
appris qu'à la première 
représentation populaire 
hier matin, ‘‘nous avons 
inscrit 98 admissions, la 
plupart étant des per­
sonnes de l'âge d'or et 
beaucoup ne venaient 
pas de Québec Pour la 
représentation de 14h. 
nous avons admis 97 
personnes et ce soir 
(hier) 152. ça veut dire 
au total 347 admissions. 
Mais je suis sûr qu’en 
fin de semaine, ça va 
être fort"

Yvonne DRAPEAU
Le film qui débute à la 

gare du Palais à l'été de 
1938. montre des scènes 
qui ont fait rire la salle 
(la moyenne d’âge se si 
tuant à 35 ans) comme 
quand Ovide chante 
“Paillasse” avec une 
nappe sur les épaules et 
un entonnoir sur la tête 
dans le salon de la fa­
mille Plouffe, et d’autres 
qui attristent. Il était fa­
cile de constater que les 
gens dans la salle re­
connaissaient bien les 
différents endroits du

donc ma tante!
te. rte el puée pa. 
Micheline Bernard 
Joane Emond

Prix spéciaux mardi mercredi 
leudi pour
étudiants et Age d Or $4 00 

Ginette Guay Reservation* (âpre» I8h).
Ou mardi au samedi a 20tuû 694-9631

THÉÂTRE DE LA BORDÉE — 1091 Va. rue St-Jean
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Théâtre 
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68. F'ettt-Champlam

avec
Danielle Oderra 

•I Jean Marchand 
Mise en scène Gaétan 

Labrèche
Ré*. S82-3O04

CE SOIR 
•t jusqu’au 19 avril i 20h30

J<; persiste et signe

PoU _nnalog«iste

Les 9,10, 
11,12 et 
les 16,17 
18 et 19

dimanche, 31 mai, à 20h00
Billets: S13. S11. S9

PHI ICE7C DE QUEBEC
V/ULIOUL Parc Exposition

Billets en vente à la Ta­
bagie au Vieu» Quartier 
(1071 rue St-Jean) et a 
la Coop de I Université 
Laval Pavillon Pollack 
local 0306 (sous-sol) So­
ciété Canadienne de 
Produits Thermiques Inc 
(Place des Chênes)

INSTITUT CANADIEN
42, rue St-Stanlslm
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L UNIVERSITE POPULAIRE
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"Bu fîtys 
desJZalifes de
éajdad"

Dans l ancien Paradis Terrestre, une histoire 
fabuleuse qui va de Babylone aux Mille et une nuits, 
des hommes-poissons à l aventure du pétrole.
f* J avec ALAIN SAINT-HILAIRE present sur secnc

Vsê. du 9 au 12 avril
à 20h30
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\
Marc AUDET

Colette DRAPEAU
tournage.

A la sortie du Capitol. 
LE SOLEIL a interrogé 
une première personne. 
Mlle Sylvie Rancourt. de 
Lévis, qui déclare: “J'ai 
pas mal tout aimé, c'est 
l’fun parce qu’on re­
connaît toutes les places 
où on passe souvent''... 
Un deuxième spec­
tateur, M. Jocelyn Du­
pont de Lévis éga­
lement. “j’ai trouvé ça 
ben bon. c’est un très 
bon film"
Autr«s comm«nUlr«i

M. Jean-Marc La- 
jeunesse, de Saint-Ray- 
mopd de Portneuf a été 
figurant dans une scène 
qui s ’estst déroulée 
dans la salle de bal du 
Château Frontenac tout 
à côté de la table oc­
cupée par Anne Lé- 
toumeau (Rita Tou­
louse) et Gabriel Arcand 
(Ovide): “Ça me rap­
pelle bien des souvenirs 
surtout quand j'étais 
plus jeune. Quand Ovide 
chante l’opéra, j'ai déjà 
connu ça chez mon on-, 
cle André quand il fai­
sait des scènes comme 
ça dans le salon de ma 
grand-mère"... Quant à 
Mme Adrienne Boutet 
de la rue Châteauguay à 
Québec, elle dit spon­
tanément: "Moi j'ai
trouvé ça parfait, j’ai 
bien aimé ça"...

Une autre personne. 
Mme Lucienne Rous­
seau de Val-Bélair, a été 
figurante et “si c’était à 
recommencer j’aurais 
encore fait la même 
chose même si on n’a 
pas eu chaud jusqu'à 5h 
du matin... Je l’ai vu et 
je vais revenir le voir"... 
Quant à M. Fernand 
Maheux, de Québec, un 
autre figurant, il dit: 
“Ça m’a assez im­
pressionné de revoir 
i'atmosphère qu'il y 
avait dans le film et les 
décors... C'est tout des 
souvenirs”.

M Marc Audet. de la 
rue Saint-Jean à Qué­
bec: “J’ai suivi les scè­
nes de maquillage et de 
tournage et je dois dire 
que c’est fantastique"! 
Un peu en retrait, Mme 
Nicole Mandeville de 
Charlesbourg. dit: "J'ai 
trouvé ça bon j’ai 
beaucoup aimé ça. la 
procession c'était très 
beau”... Quant à M 
Pierre Cantin, de Char­
lesbourg: “Je peux vous 
dire que c’est quelque 
chose à voir. Je l’ai vu 
deux fois à date. Si y'a 
pas plus de monde, c'est 
à cause du hockey”.

Mme Yvonne Dra­
peau. a 82 ans et a bien 
connu le quartier Saint- 
Sauveur: "C'est bien 
beau.. ma belle-fille 
joue dans ça et mon pe 
tit-fils; on s’était promis 
de venir le voir". Mme 
Colette Drapeau, fi­
gurante dans une quin­
zaine de séquences, dit: 
"On était de Saint-Sau­
veur et ça nous a rap­
pelé notre jeunesse".

LE SOLEIL
UNE

BONNE LECTURE 
QUOTIDIENNE 

POUR TOUS..

ABONNEZ-VOUS!

647-3333
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La Passion
selon Saint

WM».

Au pupitre 
Mario Bernardi 
Solistes
Jon Garrison, ténor 
<Évangéliste)
Claude Corlzeil. basse 
[Jésus)
Rosemarie Landry, soprano 
Catherine Rolzhin. 
mezzo-soprano 
Mark Du Bois, ténor 
Donald Bell. basse

Le CJzoeur symphonique 
préptiri- /un ( Jt.iiil.il Miiwoii-Houri/iii 
La Maîtrise du chapitre 
prrptiré par Mlirie- Cintrée Paré

14 et 11 avril 1981, à zohoo
iMHmtre* 14 mrit tu mm imumegt <4r /HM Canada tJér tt ir/U dm IS and tk Gmt! Canada ljU.

Billets: 614 161: étudiants et membres de T Age d'or: 5 J

GRAND THEATRE DE QUEBEC
SALLE LOUIS-FRECHETTE, TEL.643 8131

arts et spectacles
Plusieurs débuts à Québec

marc samson

Le Club musical est le premier 
organisme de Québec à révéler sa 
programmation pour 1981-1982 
Cette saison, de sept concerts 
comme par le passé, se verra do­
minée, tout au moins par la no­
toriété des invités en cause, par 
I Octuor de l’Academy of SL Mar­
tin-in-the-Fie Ids

Formé des premiers pupitres 
de l’orchestre de chambre de ce 
nom, cet ensemble fera alors sa 
première apparition sur la scène 
musicale québécoise (le 25 octo­
bre).

A l’exception du duo-piano 
Victor Bouchard & Renée Morisset 
qui reviendra au CMQ après une 
longue absence, tous les autres in­
vités de la prochaine saison en 
seront à leurs débuts avec cette 
société

Parmi ceux-ci, on trouve le 
claveciniste d’origine américaine 
mais maintenant québécois, Scott 
Ross, mieux connu encore chez 
nous par ses enregistrements (deux 
Grands Prix du disque ont cou­
ronné son intégrale de la musique 
pour clavecin de Rameau) que par 
ses récitals (le 21 février)

Autre début important au 
Club musical, celui du pianiste 
américain Emmanuel Ax. Prix de la 
critique au Concours Chopin de 
Varsovie, en 1970, et vainqueur du 
tout premier Concours Rubinstein, 
en 1974 (année où la Canadienne 
Jamna Fialkowska se classa troi­
sième). Depuis. Ax est devenu un 
pianiste très sollicité en Europe et 
surtout aux Etats-Unis, où ses 
nombreux récitals et concerts avec 
orchestre ne lui font pas négliger la 
musique de chambre (le 13 dé­
cembre).

Quant à Cho-Liang Lin, il s’a­
git d’un tout jeune violoniste — 20 
ans à peine — né à Taiwan et 
devenu le protégé d’Isaac Stem 
(tout comme Perlman et Zu- 
kerman). Un récent article du New 
York Times Magazine le désignait 
de plus récente “sensation" dans le 
monde violonistique. De quoi sus­
citer la curiosité! (le 8 novembre)

Le Club musical profite, tout 
comme le St. Lawrence Center de 
Toronto et le Ladies’ Musical Club 
de Montréal, de la première tour 
née au Canada du mezzo-soprano 
britannique Sarah Walker pour fai 
re connaître cette artiste à son 
public. Après avoir chanté à l’opéra 
(English National et Covent Gar­
den), Miss Walker semble main­
tenant accorder ses préférences à 
l’oratorio et au récital, où son ré 
pertoire extrêmement vaste couvre 
toutes les périodes et tous les styles 
(le 31 janvier)

Pour en revenir au récital Bou­
chard & Morisset. il renouvellera 
avec la formule (très appréciée) de 
la "Schubertiade’’ de cette année, 
avec une soirée désignée ‘‘Aimez- 
vous Brahms-*”. Le programme 
réunira des oeuvres de diverses

natures de Johannes Brahms, alors 
qu’un ensemble vocal ac­
compagnera les pianistes québécois 
(le 28 mars).

Cette saison 1981-1982 du Club 
musical de Québec se terminera 
avec le traditionnel "Concert-dé 
but", confié à deux jeunes ins 
trumentistes ou chanteurs qui se 
sont distingués en remportant des 
pnx dans des compétitions im­
portantes, ou qui ont déjà fait leur 
marque (le 18 avril).

Comme cette année, tous ces 
récitals auront lieu les dimanches 
au Grand Théâtre, (qui collabore à 
leur présentation), à la salle Oc- 
tave-Crémazie, sauf pour l’Octuor 
de SL Martin-in-the-Fields qui se 
produira dans la salle Louis-Fré­
chette.

L’Opéra de Montréal 
en 81-82

Même si 250 kilomètres sé­
parent la capitale de la métropole, 
plusieurs amateurs de théâtre ly­
rique de Québec se déplacent pour 
assister aux spectacles de l’Opéra 
de MontréaL

Ceux-ci seront sans doute in­
téressés de connaître les dis­
tributions des quatre ouvrages que 
la compagnie mettra à l’affiche l’an 
prochain, et dont on savait déjà 
qu’il s’agissait de “Madama But­
terfly” de Puccini, “L’EHsir d’a mo­
re” de Donizetti, “Werther” de 
Massenet et “Il Trovatore" de Ver­
di.

Plusieurs des premiers rôles de 
ces différentes oeuvres ont été 
confiés à des chanteurs étrangers 
peu connus; ce qui confirme la 
"pénurie” actuelle d’artistes ly­
riques de premier plan au Québec 
et au Canada; et aussi la difficulté 
d’attirer chez nous des interprètes 
réputés.

La saison 1981-1982 commen­
cera en octobre, avec “Madama 
Butterfly” qui réunira Marina Kri- 
lovici (1er Prix du Concours in 
temational de Montréal en 1967), 
Ruggero Bondino, Comelis Ophtof 
et Nancy Je Long. Michelangelo 
Veltri dirigera cette production de 
l’Opéra de Miami mise en scène par 
Peter Symcox.

Suivra, en décembre. “L’EBsir 
d’amore” avec Norman Burrowes, 
Jon Gamson (que l’on entendra la 
semaine prochaine avec l’OSQ 
dans "La Passion selon saint Mat 
thieu"), et les Montréalais Robert 
Savoie et Claude Corbeil Mise en 
scène et direction de deux nou­
veaux venus chez nous: Humbert 
Camerlo et Alfredo Silipigm.

En février, une autre Mon­
tréalaise. Gabrielle Lavigne, tien­
dra l’important rôle de Charlotte, 
dans “Werther”, auprès d’Ottavio 
Garavanta (le Rodolpho de “La 
Bohême” du défunt Opéra du Qué­
bec, en remplacement de Neil Shi- 
coff qui a annulé son engagement), 
Bernard Turgeon et Céline Dus­
sault. Pierre Hétu dirigera cet ou­
vrage que Robert Prévost mettra 
en scène.

“Il Trovatore" terminera cette 
saison, en juin. Distribution: Lynne 
Strow, Vincenzo Bello. Mariana 
Paounova. Richard Fredericks, Jo­
seph Rouleau, et le Québécois Yves

L’Octuor du célèbre Academy of SL Martin-in-the-Flelds fera sa première apparition sur la scène musicale de 
Québec, en octobre prochain

Cantin dans un petit rôle. Mise en 
scène: Roberto Oswald, direction 
musicale: Franz-Paul Decker.

D’ici là, l’Opéra de Montréal 
présentera “la Tra via ta", en juin 
prochain, avec Diana Soviero. Gae­
tano Scaro et Allan Monk, et éga­
lement Decker au pupitre. Succès 
public assuré, qui conformera la 
popularité du nouvel Opéra de 
Montréal dont les taux de fré­

quentation ont été de 99 pour 100 
pour ses représentations de “Tos- 
ca” et de 94 pour 100 pour celles de 
"Cosi fan tutte”.

Pour 1982-1983. Jean Paul 
Jeannotte, le directeur artistique 
de l’OM. a misé sur deux chefs- 
d’œuvre du bel canto. “Norma" de 
Bellini et “Lucia di Lammermoor” 
de Donizetti, les accompagnant de

“Fidelio" de Beethoven et de "Mac­
beth” de Verdi. Ce qui révèle un 
souci évident de renouvellement 
du répertoire lyrique dans la mé 
tropole.

Quelques notes
— Une seule manifestation 

musicale, mais d’importance, pré­
vue pour les jours à venir: “La

Bach, présentée par l’Orchestre et 
le Choeur symphoniques de Qué­
bec — direction Mario Be mardi — 
mardi et mercredi prochains. On 
trouvera un article à ce propos 
dans le Cahier des arts de samedi.

— Le Conseil canadien de la 
musique a décerné ses Grands Prix 
du disque 1981 aux gravures sui­
vantes catégone orchestre: “2e 
Symphonie" de Brahms avec l’Or­
chestre de Toronto dirigé par An­
drew Davis (CBC); catégone mu­
sique de chambre: "Quatuor op. 59 
no 3” de Beethoven avec le Qua­
tuor & cordes Orford (CBC); ca­
tégone soliste: "The Crown of 
Anadne" avec Judy Loman, har­
piste (Aquitaine); catégone chœur: 
"Canadian Chancel, volume 1”, 
avec The Festival Singers dirigés 
par Elmer Iseler (CBC); catégorie 
œuvres canadiennes: Quatuors de 
Shafer et de Bechwick avec le Qua­
tuor Orford (Melbourne Records); 
catégone enregistrement d’un ar­
tiste canadien sur une étiquette 
étrangère: "Préludes et Fugues" de 
Bach avec Glenn Gould, pianiste 
(Columbia); catégone disque édu­
catif: Ensemble de flûtes à bec de 
Chàteauguay, direction Jocelyne 
La berge (Radio-Canada in­
ternational). Quant au Pnx de la 
cntique, initiative de cette année, il 
n’a pas été attribué.

— Dans un autre secteur, mais 
toujours en rapport avec le Conseil 
canadien de la musique, celui-ci a 
accordé un "pnx spécial” aux Mi­
nes Noranda pour avoir comman­
dité une séné de concerts de l’OSQ 
dans le Nord-Ouest québécois. Et 
aussi pour souligner la présence au 
programme de ces "Concerts Hé­
ritage” d’arrangements d’œuvres 
de folklore, commandés spé­
cialement à des compositeurs du 
Québec pour l’occasion.

Sagan est 
condamnée

PARIS (AP) — Le 
dernier livre de Fran­
çoise Sagan "Le chien 
couchant", publié aux 
Editions Flammanon. 
n’est qu’une adaptation 
illicite de "La vieille 
femme”, une nouvelle 
de Jean Hougron, pu 
bliée en 1965 chez 
Stock.

C’est ce qu'a es­
timé mercredi la troi­
sième chambre du tri­
bunal civil de Pans qui. 
en conséquence, a or­
donné la confiscation 
des exemplaires restant 
en dépôt, ainsi que la 
destruction du matériel 
ayant servi à l’im­
pression.

S.I.A.F. INC. ANTIQUITES FRANÇAISES

INCROYABLE
EN ANTIQUITÉS

de 15 à 50% de rabais sur tout le stock
du 9 au 17 avril

Fauteuils: Henri II, Louis XV, Louis XVI, voltaires, Armoires, 
buffets, commodes, vitrines, secrétaires, tables de ferme, 
chaises, bureaux, meubles en pin.

430, rue St-Pierre, Montréal —Tél.: 842-5975
(Métro: Victoria et Place d’Armes)

Tous les jours de 10 à 19 heures - dimanche de 12 à 19h.
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FACILE A INSTALLER.
LIVREE AVEC FIXATIONS ET 
INSTRUCTIONS. 
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2, Remplissez le coupon et postez-le avec 
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montant de $6.69 à LE SOLEIL LTEE, 
Service du Tirage, case postale 1547, 
Québec G1K 7J6. (Plus $1.00 de frais 
postaux par boite).

COUPON DE COMMANDE

NOM __
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APP. __

VILLE _______
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□ BOITE(S) A $6.69 CH.

EN NOIR □ J'INCLUS MON CHEQUE OU MANDAT, 
PLUS FRAIS DE POSTE DE $1.00 PAR BOITE.

La prochaine saison du Club musical

53



B-10 • • • • Québec. Le Soleil, jeudi 9 avril 1981arts et spectacles

Les Québécois prêts à payer 
pour des émissions de qualité

vves Dernier

radio
television

Depuis que nous avons la pos­
sibilité de capter les émissions de la 
station WCFE-TV du réseau public 
américain (PBS), je n'ai pas caché 
mon penchant pour bon nombre 
d’entre elles qui sont de qualité 
supérieure à la moyenne, tant au 
point de vue de l'intérêt télévisuel 
que sur les contenus.

Je ne suis donc pas trop sur­
pris des chiffres qui me sont par­
venus à la suite de la dernière 
campagne de souscription publique 
effectuée le mois dernier par la 
station.

Sur un total de $54.283. soit 20 
pour 100 de plus que l’wbjeetif fixé, 
les téléspectateurs canadiens, la 
plupart du Québec, ont contribué 
$32,316, soit 60 pour 100.

Qu’est-ce à dire? Que les Qué­
bécois aiment la télévision pu­
blique américaine ou plutôt qu’ils 
sont intéressés par des émissions 
de grande qualité, différentes?

Je retiens davantage la se­
conde hypothèse puisqu’au départ, 
le téléspectateur québécois n’est 
généralement pas tellement à l’aise 
dans la langue de Shakespeare. 
Chose certaine, la programmation 
de WCFE-TV étant d'abord et 
avant tout axée sur les émissions 
d'envergure, culturelles et d’af­
faires publiques, il y a un public 
fidèle et avide de ces types d'é­
missions. prêt à payer le prix pour 
en avoir.

C’est dans ce sens que travaille 
Radio-Québec, depuis plus de deux 
ans maintenant, et la Régie des 
services publics voudraient freiner 
cette poussée importante de la télé 
québécoise.

CTV en Cour 
suprême

En parlant de la Régie qué­
bécoise des services publics, on sait 
que la cour d’appel du Québec a 
accepté d'entendre la requête de 
Radio-Québec contre la première 
ordonnance que celle-ci a émise 
sur sa programmation éducative.

Radio-Québec invoque que la 
RS P a outrepassé son mandat en 
’’ordonnant'', "commandant”, "de­
mandant” et “exigeant" des mo­
difications majeures à l’orientation 
qu'elle a prise dans sa production.

Parallèlement, la Cour su­
prême du Canada a accepté Cette 
semaine d'entendre la requête du 
réseau canadien CTV contre une 
condition de renouvellement de 
permis d'exploitation imposée par 
le CRTC, régisseur de la loi ca­
nadienne de radiodiffusion.

Le Conseil de la radiodiffusion 
et des télécommunications ca­
nadiennes avait en effet obligé le 
réseau à diffuser 26 heures de nou­
velles émissions dramatiques ca­
nadiennes au cours de la présente 
saison, et 39 pour la saison 1981- 

’ 1982.
Le réseau CTV a im­

médiatement protesté en cour de 
cette condition du CRTC, alléguant 
que le conseil outrepassait sa ju­
ridiction qui consiste à faire res­

pecter la loi sur la radiodiffusion, 
ce que Radio-Québec allègue au 
Québec contre la RSP

Cette bataille légale a évi­
demment suspendu toute ap­
plication de l’ordre du CRTC, mais 
un jugement d’une cour fédérale 
d’appel a déjà statué que le CRTC

a effectivement autorité pour im­
poser la condition.

De son côté, le conseil en ap­
pelle d’une décision d’une autre 
cour fédérale qui déclarait que la 
condition avait été imposée sans 
avis raisonnable à CTV.

Dans sa demande devant la

y*

<8

tt* m

Le Soleil. Jacquet Deschêne»
Mention è CKCV
La station de radio CKCV a reçu une mention spéciale du jury, lors de la 
remise des prix de CACR au congrès annuel qui s'est terminé mardi à 
Québec. Le jury de l’Association canadienne des radiodiHuseurs a en 
effet félicité la station locale d'avoir été à l'origine de la campagne 
locale organisée immédiatement après la chute de Terry Fox, en 
Ontario, l'an dernier. L'initiative de Robert Ménard et CKCV a réuni 
S.000 marcheurs qui ont recueilli $82.000 en deux fours pour la Société 
canadienne du cancer (photo ci-haut) C’est le poste CITE-MF (Té­
lémédia). de Montréal, qui a été nommé station MF de l'année par le 
jury de l'ACR.

Cour suprême, le réseau affirme 
que "la condition du conseil est 
discriminatoire, est une entrave à 
la liberté d'expression, et une façon 
de contrôler le contenu des émis­
sions d’un radiodiffuseur in­
dividuel”.

Le parallèle

Le parallèle peut paraître gros­
sier aux yeux de certains, mais en 
réalité les deux cas ont plusieurs 
points similaires.

Dans le cas de CTV. le CRTC a 
pour mandat de faire respecter la 
loi canadienne de radiodiffusion, 
d’accorder ou refuser des permis 
d’exploitation de stations de té­
lévision et de radio. Cette loi a pour 
but de protéger et promouvoir la 
radiodiffusion canadienne. Des rè­
glements obligent les ra- 
diodiffuseurs à respecter des nor­
mes précises de pourcentage d’é­
missions à contenu canadien et 
étranger.

Pour Radio-Québec, la Régie 
des services publics est mandatée 
par la loi 5 sur la télévision édu­
cative pour statuer sur l’ensemble 
ou une partie de la programmation.

Dans le cas de Radio-Québec, 
la Régie des services publics a pour 
mandat de déterminer si oui ou 
non la programmation de la société 
est éducative, et cela à chaque 
année. C'est la loi 5.

Les deux radiodiffuseurs af­
firment que les organismes les ré­
gissant ont outrepassé leur ju­
ridiction. le CRTC en imposant à 
CTV des normes arbitraires sur ses 
émissions dramatiques, la RSP en 
déclarant tout d’abord éducative la 
programmation de Radio-Québec 
tout en interprétant ensuite selon 
ses vues la définition de “télévision 
éducative”.

De plus, la régie a voulu, dans 
son ordonnance, imposer des chan­
gements dans la programmation 
établie par R.-Q.

voir et
entendre_ _ _ _ _

Le HOCKEY encore ce soir, je 
sais. Mais il y a autre chose aussi.

A 20h. à Radio-Québec (câble 
8, canal 15), première de la nou­
velle série de 12 émissions intitulée 
PECHE A LA LIGNE avec Pierre- 
Rolland Mercier, Ce soir, "le bro­
chet”, tournée en extérieurs au 
réservoir Baskatong, au nord-ouest 
de Mont-Laurier.

Même heure, à TVFQ99 (câble 
10). SEBASTIEN ET CONSORTS. 
L'imitateur Patrick Sébastien re­
tourne dans son village natal de 
Juillac où il présente son spectacle 
d'imitations: Bourvil. Gérard Le- 
norman. Patrick Juvet, Gabin, 
Louis de Funès. Claude Nougaro, 
etc.

Puis, à 21 h. au réseau NBC 
(câble 17. canal 5), première du film 
produit pour la télévision. DIAL M 
FOR MURDER Evidemment, c’est 
une production nouvelle du célèbre 
film d’Alfred Hitchcock, mais cette 
fois-ci avec Christopher Plummer. 
Angie Dickinson et Anthony Quay- 
le.

Finalement, à la même heure, 
à TVFQ99, première partie d'un 
reportage fascinant sur la ré­
surgence du nazisme en Europe.
ORDRE NOIR ET TERRORISME 
ROUGE.

M Bs2G

Ce genre de gars-là..." Scaplno bien entouré...

Scapino, Florida et 
Jean-Guy Moreau

SCAPINO, de Dunlop et Dale, 
dans une adaptation de René Dion­
ne, mise en scène de Guillermo de 
Andréa, décors, costumes et éclai­
rages de Paul Bussières, cascades 
et acrobaties d’Uldridge “Choco­
lat” Tremblay, maquillages et coif­
fures d’Yvan Gaudin et bande so­
nore de Jean Cloutier avec Cho­
colat, Jean-Guy Moreau (Scapino), 
Jean-Jacqui Boutet, Jacques Gi­
rard, Reynald Robinson, Michel 
Gariépy, Louis de Santis, Jean- 
François Gaudet, Diane Gameau, 
Marie-Christine Perreault, Louis- 
Georges Girard. Yves Bourque. Be­
noît Osbome, Stella Laçasse et Flo­
rida. Au Trident depuis mardi soir, 
représentation de mercredi

Des “Fourberies de Scapin” 
originales, il ne reste que le fond de 
l’intrigue, le nom des personnages, 
le gros de leurs caractères, et l'ac­
tion qui se passe à Naples. Mais 
bien vite il faut oublier toute ré­
férence “classique”, accepter de 
jouer le jeu et d'assister à un spec­
tacle. à une énorme bouffonnerie 
servie par des comédiens qui of­
frent une performance physique de 
casse-cou.

D’ici quelques jours, cette folle 
production du Trident voguera à 
un rythme de croisière incroyable, 
s'il faut en juger d’après ce qui a 
été présenté, lors de la deuxièrpe de 
la pièce, au Trident. Parce que ce 
genre de spectacle ne peut que 
“s’envoler” au fil des r e - 
présentat ions.

Le texte souffrait le plus de 
cette mise en scène de cirque, de 
grande place du village, de comme- 
dia delî'arte, hier soir, avec son 
langage un peu bâtard de certains 
personnages et les accents — pour­
tant comiques — que leur prêtent 
les comédiens. Les mots et les ph­
rases ne collent pas vraiment au 
rythme du spectacle et nous re­
tiennent finalement quand vient 
l’heure de décoller à la vitesse des 
jets qui traversent le ciel na­
politain.

Tout le spectacle repose sur les 
comédiens, comme il se doit dans 
la commedia delî’arte. et aucun 
d'entre eux ne se gêne pour jouer 
et se jouer de tout ce qui se pré­
sente. Jean-Guy Moreau dans le 
rôle titre s’adapte doucement au 
travail d'équipe et à la souplesse

que cela exige. Les entrées de Mi­
chel Gariépy. un des deux pères, ne 
passent pas inaperçues et Louis de 
Santis, l’autre père, promène avec 
humour les rondeurs de son per­
sonnage dans le décor acrobatique 
commandé par le metteur en scène.

Chez les amoureux. Jacques 
Girard riposte avec vivacité, mal­
gré son personnage myope, aux 
sollicitations de l’intrigue et Jean- 
Jacqui Boutet, le domestique de sa 
famille, s’avère un bon complice 
naïf et drôle. L’autre amoureux, 
Raynald Robinson, est affublé d’un 
incroyable costume qui ne nous 
aide pas à l’imaginer avec celle 
qu'il convoite, la belle et folle Zer- 
binetta de Diane Gameau qui ne 
quitte quasi jamais sa marionnette 
Florida. L'autre fiancée. Marie-Ch­
ristine Perreault se défend très 
bien, surtout dans sa petite scène 
avec Scapino.

Jean-François Gaudet survient 
dans l’action, sous le déguisement 
de la gouvernante, souffre-douleur 
de Carlo le clown acrobate d'Ul- 
dridge Tremblay. Celui-là ne re­
nonce jamais à vous surprendre, 
exactement comme au cirque. 
J'aurais aimé voir Yves Bourque 
plus longtemps il se déplace bien, 
possède une voix remarquable et 
d'un regard, il peut faire tout un 
discours.

Louis-Georges Girard est le 
patron du café qui se lance vers la 
fin avec justesse dans les acro­
baties de l’équipe, mais les deux 
autres employés manquent de pi­
quant dans tout cette histoire.

La mise en scène de Guillermo 
de Andréa est truffée de gags et de 
surprises et l'action débute dès que 
les spectateurs commencent à 
prendre leurs places. A l'entracte, 
le tout continue et le final se fait 
sur une chanson pastiche de mé­
lodie napolitaine, dont les paroles 
sont tout simplement le menu du 
café devant lequel se déroule la 
pièce.

Il n'y a là aucune analyse à 
faire sinon celle des réactions de 
certains spectateurs étonnés, gênés 
même, qui semblent se demander 
s'ils ne se sont fias trompés de salle. 
Une soirée folle, démente, une 
vraie belle bouffonnerie, dans le 
sens québécois du mot.

Martine R.-CORRIVAULT

télé°
horaire

Position
2 CFCM (4) Quebec
3 CKMI (5) Québec
4 Informations Quotidiennes
5 Météo
B CBVTft11 Québec
7 WCAX (3) Burlington (CBS)
8 CIVQ(I5) Radio-Québec

Position
9 (nier-Vision (communautaire)

10 TVFQ (99)
11 Guide Horaire Local
12 CFCF-TV Montréal (CTV)
13 WFZF (22) Burlington (ABC ) 
I4A Télé-Information
I5B Services assistés par ordinateur 
I6C CKSH (9) Sherbrooke

Position
I7D WPTZ (5P) Plattsburgh (NBC) 
I8E CHI.T (7) Sherbrooke 
19F C KTM (13) Trois-Rivières 
20G WCFE (57) Plattsburgh (PBS) 
21H Chambre des Communes 
221 Assemblée Nationale 
23J Télé-Reportage 
24K Affaires Publiques

Position 
251. Cours
26M Enfants et Jeunesse 
27N Arts et spectacles 
280 Sciences et Education 
29P Sports et Loisirs 
30Q Consommation el emplois 

services
3IR Petites annonces

LE SOLEIL
^klamoLJmuflpjuc£>\

647-3333

I7H45
99 Télé-Feuilleton "Les 
amours des années folles 
Le danseur mondain".

I8h00
3 Channel 3 News Hour
4 Aujourd'hui
5 The City at Su»
5p News

12 Puise
22 ABC World News To­
night

27 Arts Québec — Volet 
théâtre Inv : la comé­
dienne Monique Miller par­
le du rftle qu elle joue dans 
ta pièce présentée au Théâ­
tre du Nouveau Monde. 
"Les infidèles”

28 Communication élec­
tronique

29 Blue Bonnets en direct 
57 Over Easy
99 Midi première 
R.-Q. Passe-partout

I8hl5
7 Sports et météo 
9 Le 9 vous informe

13 Le 13 vous informe
I8h22
Il Météo

I8h26
Il Nouvelles du sport

I8h30
4- 7 Chips
5p NBC Nightly News 

22 Adam-12
29 Information handball. 
Cette semaine: vers les 
Jeux de '84

57 The Growing Years 
99 Des chiffres et des lettres
{L-8. Autour de moi 
isnM

11 Actualités régionales
I9h00

3 News
5 Quebec Today 
5p Bamey Miller 

Il Québec-Magazine. — 
Inv. Uldnge Tremblay, qui

personnifie "Chocolat” 
dans la pièce "Scapino". 
parle de cette présentation 
du Trident. Edith Cas 
tonguay (La Belle Hélène) 
et Louis Lapointe (Paris), 
donnent un avant goût de 
l'opéra "la Belle Hélène", 
joué au Palais Montcalm 
les 24 et 25 avril 

12 M AS H 
22 Bonanza
27 Arts Québec — Volet té 
lévision

29 Bowling (reprise à OOhOO 
am)

57 The Dick Cavett Show 
99 Aujourd'hui Madame 
R.-Q. Apocalypse des ani-

3 Family Feud
4 Martsol*
7 Ciné-Jeudr "Libre à en 
crever" E-U 1972
5 Reach for the Top 
5p M AS H
9— Il—13 Boogie Woogie 
'47

12 The Littlest Hobo 
57 The MacNeil / Lehrer 
Report

20 h 00
3 Checkin'in
4 Hockey — Québec a Phi­
ladelphie*
5—9—II—13 La soirée du 
hockey — 8e de finale 
5p—12 Buck Rogers 

22 Bosom Budies 
27 Arts Québec — Volet li­
vres Inv le père Ambroise 

29 Télé-billard (reprise à 
04h00 a.m)

57 Thursday Night Movie. 
Deux films nous mettant 
dans l'esprit de la nouvelle 
saison de baseball. "It Hap­
pens Every Spring” E-U. 
1949 ET "Take me out to 
the Ball Game" E U 1949 

99 Sébastien et consorts 
R.-Q. Pèche à la ligne Le 
brochet"

20h30
3 Park Place 

22 Mork & Mindv

R.-Q. Eut ure Memories
21h00

3—12 Magnum P I 
5p NBC Thursday Night at 
the Movie "Dial for M 
Murder”

22 Barney Miller 
27 Art* Québec — Volet ci­
néma Inv le cinéaste 
français Eddie Mathalon. 
auteur fu film 'Tinquiète 
pas ça se soigne"

99 Spécial événement
llhSO

7 Michel Jasmin — Inv 
Dents Marchand. Louise 
Mane Beauchamp. Marie- 
Michèle Desrosiers Janine 
Sutto, Larry Philips Car 
mine. Marrantomo et N'ick 
Alhams 

22 Taxi
R.-Q. Chacun son tour 

22hOO
3 Nurse

12 Quincv 
22 20 20
27 Arts Québec — Volet 
spectacles Inv Dorothé 
Berryman parle du One 
Woman Show qu'elle don 
ne au Transit 

29 Modèles réduits 
99 Télé-Série "La fin du 
marquisat d'Aurel"

R.-Q. Robert Garrv raconte 
22h29

7 La Quotidienne 
9—11—13 Petit film

22h30
7 Les nouvelles Télé-Ca­
pitale

22h37
9—II—13 Télex Arts

22h40
4 Petit film

22h50
Il Documentaire

22h5l
9 Le 9 vous informe

13 Nouvelles du sport
22h54

11 Nouvelles du sport
22h55

4 Les nouvelles Télé-Ca­
pitale ,

23h00
J_S— 5p—12— 22— 57 -
News
4 la Quotidienne 
7 Elections provinciales

11 Cinéma "Question 
d'honneur". (Série Co- 
lumbo).

13 Le 13 vous informe 
27 Arts Québec — Volet 
disques (reprise à 04h00 a • 
m.)

29 Athlétisme 
99 Passez donc me voir

23H0I*
4 Les nouvelles TVA

23h06
7 Informa soir 

23h07
9 Nouvelles du sport

23h08
13 Sport plus

23hl7
9 Ctné Soir Des ens dans 
la nuit" It 1975 

13 Ciné Soir "Un homme, 
une ville" IL 1974

23h20
7 La couleur du temps

23h2l
12 Puise 

23h24*
4 Les nouvelles Télé-Ca­
pitale

23825
99 Actualités régionales

23h26
5 The John Davidson 
Show

23h30
3 Masters Golf Highlights 
(10 min.)
5p The Tonight Show 
7 Film-O-7: "Une histoire 
de F Scott Fitzgerald". E- 
U 1973

22 ABC News Nightline
29 Sport Inter
57 The Dick Cavett Show

23h40
3 The Jeffersons "Louise 
Forgct’s".* * *

23h44*
4 Elections provinciales

23h49*
4 La couleur du temps

23h59*
4 Ciné-Détente "L'esca 
lier". G-B 1969*

OOhOO
12 The 12 Midnight Movie: 
“The Mad Woman of 
Chaillot" E-U. 1969 

22 Charlie's Angel 
29 Hockey junior. De l'a- 
réna de Sorel: éli­
minatoires.

57 Thursday Night Movie 
"It Happens Every Spring” 
(Reprise de 08h00)

00h30
5p Tomorrow Coast-to- 
Coast

00h40
3 CBS Late Movie "Buried 
a Life" de la série McMillan 
A Wife
9 Les Noctambules: "La 
valléa du mystère" E-U 
1967

0lh30
7 Informa soir 

57 Passover
02h00
29 Urbanisme et in­
tégration au paysage On y 
parle de maisons danoises 
de Mélagopoli*

vendredi
OOhOO

12 University of the Air 
22 Jim Bakker 
25 Musique 
27 Volet Télévision 
29 Communiqués 

06h30
3 Sunrise Semester 

12 Morning Exercise*
00 h 45

9—11—13 La Navette sp*
tiale — En direct du Cap 
C'anavéraL

00h55
5p American Trails 

07h00 
3 News 
Sp Today 

12 Caçada AM

22 Good Morning America 
27 Volet Livre». Reprise à 
OlhOO

29 La bonne habitude Re­
prise i 07h30

07h09
4 Musique Marc Legrand

07hl5
4 Fanfan Dédé 
9 Ces merveilleux su­
rhommes 

29 Communiqués
07h20

13 Ces merveilleux su­
rhommes

07h30
7 Les petits bonshommes 
9—13 Dessins animés

07H45
4 Le 745*— Jacques La- 
roehelle. Louise Leclerc. 
Freddy Grondin et quel­
ques autres se rappelleront 
les grandes heures de la 
radio à Québec
9 Quoi de 9 

13 Bonjour 
57 A M Weather 

OS h 00
3 Captain Kangaroo 
7 Première heure 

27 Volet. Cinéma Reprise â 
02H00

2» Sport Inter. Reprise ft 
17h30

57 Sesame Street 
08hl5
Il La Navette spatiale (re­
prise).

OOhOO
3 The John Davidson 
Show
4—7 A la bonne fran­
quette
Sp The Phi I Donahue 
Show
9—II—13 Romper Room 

22 Jim Bakker 
27 Volet Spectacles Re­
prise à 03h00

29 Hockey A AA ligue in- 
ter-collégiale AAA Eli­
minatoires

OOhOO
5 Music Marc Legrand 

00hl5
S Friendly Giant

9— 11—13 (*es 100 tours de 
Centour

09h30
4—7 Votre amie. Suzanne 
5 Quebec Schools

9—11—13 Animagene 
12 Looking Good. Feeling 
Fine

99 Pour les jeunes
lOhOO

5 Canadian Schools 
5p Las Vegas Gambit 
9—II—13 Passe partout 

12 The New Ed Alien Show 
22 The Edge of Night 

■OhlS
99 Télé-Feuilleton 

I0h30 
3 Alice 
5 Mr. Dressup 
sp Blockbusters 
9— II— IS Magazine ex­
press

12 The Community 
22 The Richard Simmons 
Show

99 Midi première
IlhOO

3 The Price is Right
4 Dessins animés
5 Sesame Street
5p Wheel of Fortune 
A Sans détour 
9— 11—13 Pays et peuple 

12 What's Cooking 
22 Love Boat
27 Volet. Disques Reprise ft 
I6h00

99 Des chiffres et des lettres
I lh 15

4 De tout de tous
Ilh30

5p Password Plu»
7 Les petits bonshommes 
9—II—13 Joe le fugitif 

12 Just Like Mom 
99 Aujourd’hui Madame 

llh45
7 Le* satellipopettes

I2h00
3 12 O'Clock News and 
Weather
5 The Sullivans 
Sp Card Sharks
9 Ces merveilleux su­
rhomme*

Il—13 Au pays de l'arc-en 
ciel

12 The Flmtstones 
22 Family Feud

29 Information jeune ci­
néma

I2h!0
3 Across the Fence

I2hl5
4—7 Nouvelles

I2h30
3 Search for Tomorrow 
4—7 Ciné-Quiz "Cas­
cadeurs en péril". E -U. 
1977
5 The Bob McLean Show 
5p The Doctors*
9 A la ferme 

12 Definition 
22 Ryan’s Hope 
29 Randonnée pédestre 
99 Au théâtre ce soir: "Ap­
pelez-moi maître"

I2h35
9—11—13 Midi plus

IShOO
3 The Young and the Res­
tless
5p Days of our Lives*

12 The Alan Thicke Show
22 All my Children
29 la boxe amateur. — Du 
centre Pierre Charbonneau 
ft Montréal: 14 combats 

I3h30
3 Wok with Van 
9—11—13 Femme d au­
jourd’hui

R.-Q. Marché aux images
I4h00

3 As the World Turns 
5 Today from the Pacific 

5p Another World*
23 Baseball. First Game of 
tne Season Red Socks vs 
Chicago

I4h25
9—11—13 Période gratuite 
aux partis politiques*

I4H30
4—7 Janette veut savoir 
9—Il—13 Cinéma "La 
surprise du chef- Fr 1975

IShOO
3 The Guiding Light 
S The Edge of Night

Sp—12 Texas 
R.-Q. Chacun son tour

13h30
4 Gronigo & Cie
5 Take 30
7 Vous les femmes 

57 Mister Roger’s Neigh 
borhood

99 Passez donc me voir 
R.-Q. L'aube des hommes

!5h55
99 Actualités régionales

I6h00
4 La soeur volante
5 Famous Five
5p Hour Magazine 
7 Les petits bonshommes 
9-11—13 Bobino

12 The Mad Dash 
29 Bowling
57 Sesame Street 

I6h30
3 The Beverly Hillbillies
4 Les tannants
5 Happy Days
7 La soeur volante
9— 11—13 Des dieux et des
hommes

13 Family Feud 
R--Q. A communiquer

I7h00
3 Kojak
5—12 The Price is Right 
5p Porky Pig and Friends 
7 Les tannants 
9—13 Cinéma de 5 heures: 
"Le bagarreur solitaire". 
E-U 1959
Il Histoires d'hier et d'au­
jourd'hui

22 All in the Family 
29 La bonne habitude 
57 Electric Company 
99 Pour les jeunes — 
"Voyage au pays de la ma­
rionnette”. "Ki ke koi", 
"Brae ft bnc"

R.-Q. A communiquer 
17h30

4 Carrefour Québec
5p Welcome Back. Kotter 

22 First News 
57 3-2 1 Contact

17h45
99 Télé-Feuilleton "Les 
amour» de* année* folle» 
Le daqaeur mondain"
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VARIÉTÉS
SC APINO de Dunlop el Dale 
adaptation de René Dionne 
dans une mise en scène de 
Guillermo de Andrea, avec 
Jean-Guy Moreau. Yves 
Uourque jean Jacqui Boutet. 
Michel Garièpy. Diane Gar 
neau. Jean-François Gaudet. 
Jacques Girard. Louis-Geor 
Bes Girard Stella Laçasse- 
Rancourt Marie-Christine 
Perreault. Benoit Osbome et 
Revnald Rohm son Salle Oc 
tave-Crémazie du Grand 
Théâtre de Québec Du mar 
au sam 20h30 Adm $7 sem 
et $9 le sam . étud et âge d'or 
$■’ sem. et $7 le sam Se 
termine le 9 mai Relâche 
dim. et lun

BEN VOYONS DONC MA 
1 ANTE comédie écrite par 
Micheline Bernard. Joane 
l.mond et Ginette Guay. in­
terprétée par les auteurs sous 
la direction de Marie La 
tierce Théâtre de- La Bordée 
109F j rue St -Jean Vieux- 
Québec. 20h<0 Réservations 
694-9631 après I8h Prix spé 
ciaux: $4 les mar mer et

jeu. pour les étudiants et l'â- 
jîe d'or Se termine le 18 avril 
Relâche dim lun

TORRIEUX! QU’ÇA VA 
MAI.! avec des pièces de Jac­
queline Barrette. Félix Le­
clerc Michel Tremblay 
Théâtre de la cité uni­
versitaire 21 h Adm SI SO 
12. $2 SO

BACHELOR de Louis Saia 
Louise Roy et Michel Rivard 
avec Pauline Martin seule et 
unique sur scène Théâtre du 
Vieux-Québec 30 rue St-Sta- 
nislas VieuxQuébec Mer 
au dim 20h30 Adm $7 50 
Réservations 692-4212 Jus 
qu au 12 avrtL Relâche lun . 
mar

ALOHA"! de Louis-Oeorges 
Girard avec Jean-Kernand 
Girard et Jean-François Gau 
det Mise en scène de Manon 
Vallée, scénographie Michel 
Gauthier Salon du Grand 
Théâtre de Québec. Du lun 
au ven a 12h 10 Adm $3 
Jusqu'au 16 avril

euseeœ
LA SOCIETE DHOR- 
TICL'T.TC!RE présente une 
conférence sur - l'or 
ganisation du jardin potager.

explication et dé­
monstration sur la compo­
sition des engrais. - le ga/on 
et les plates-handes Conté 
renciers: MM Pouliot et Gos 
selin Centre culturel de Lé 
vis. 36 av Plante. I^évis. 20h

COLLOQUE universitaire in­
titulé LES FORMES PO­
PULAIRES DE LA PIETE 
EUCHARISTIQUE Aui Ot
dc*m de* 0f*h à 12b ut I4h à 
If>h30 F.n soirée à 21 h Séan 
ces. Pavillon Casault. local 
3825. université Laval

Colloque BATIR Lt QUE* 
BEC: POUR QUI? dem à 
compter de 09H30 iu>quà 
22h Théâtre de la cité uni­
versitaire. université Laval.

L'ORCHESTRI Dl 
( ONSERV ATOME DE Ml 
SIQUE DR LM EBEC et L*A 
mu R D’ART LYRIQUE
Au pupitre Armando San 
tiago et Claude Bnsson So­
listes Céline Gariépv La 
rouche. soprano et Vincent 
Coulombe. baryton Au­
ditorium du cégep Lévt.s Lau 
/on. 205 Mgr Ignace Bour­
get. Lauzon. 20h30.

CONFERENCE EN AL*
t.EMAVD de Mme Christine 
Tessier, professeur *'Das an 
dere Deutschland die DDr” 
dans le cadre du 35e an­
niversaire du CERCLE GOE­
THE. salle 0231 pavilkm De 
Koninck. UL

IA QUINTETTE A VENT de
l'Ecole de musique André 
Jutras. hautboïste, François 
Ferland flûtiste, Marcel 
Rousseau, clarinettiste. Guy 
Carmichael corniste et Jac 
ques Léveillé. bassonniste 
Salle Henri Gagnon (3155). 
pavillon C assault, université 
Laval 20h30 E ntrée libre

LES GRANDS EX* 
PI.ORATEURS présentent
Au pays des califes de Bag 

dad". Cinéaste Alain St-Hi­
laire. 20h30 Salle Louis Fré 
♦ hette du Grand Théâtre de 
Québec Adm $5 Se iermine 
dim

CONCERT DE MUSIQUE 
DE CHAMBRE Daniel Pla
mondon altiste. Mano Gau 
thier. clarinettiste et Fran 
çois Dionne, pianiste. Salle 
Henri-Gagnon (3155). pa 
Villon Casault. université La- 
val Dem â I2h Entrée libre

t I • I LM

par ROLAND SABOURIN
Course» attelées: programne régulier de 10 courses. 

Hippodrome Expo-Québer. 19h30
• • '

Ligue de hockey mineur du Sajnt-l-uurent: pet- wee. 
Saint-Georges à Ancienne Lorette. I9h30

• • •
Circuit MoLxon de hockey olympique: suite du t nu moi

de Pont-Rouge. I9h
• • •

A l'amphithéâtre de Beaupré début du tournoi de 
hockey avec catégories intermédiaire, olympique et old 
tuners

• • •
Badminton: suite du tournoi des membres de F As­

sociation des employés civil»
• • •

Curling: tournoi mixte régional "O'Keefe chib Vic­
toria éliminatoires de la lague Big Six Molson club 
Elihemin tournoi mixte Boutique Se Ques club Port- 
neuf. début du "tournoi des pyjamas' club de l'AEC

• • •
Ballon sur glace: autres rencontres du 5e tournoi 

provincial de Saint-Gilles de Ixitbinlère
• • •

Centre-Action: inscriptions centre François-Charon
local E-107 (entrée des ambulances). I6h30 â 20h

DANIELLE ODERRA et 
JEAN MARCHAND Je per
siste et signe Brel' Théâtre 
du F'elit-Champlain 68 rue 
Petit Champlain 20h30

ORl HtSTRi DE BAIL-S T 
PAUL et NORMAND LE- 
GALT.T animateur pour la 
folkothéque Grand Salon du 
pavillon Pollack Ce soir 
2lh30 Adm 81.81 50 *2

ENSEMBLE DE GITTAJU.S 
DE L’UNIVERSITE LAVAI.
Théâtre de la cité uni­
versitaire. UL 20h30 Adm 
$3 $4 $5 Billets en vente au 
service des activités socio­
culturelles

PARADE DE. MODE homme 
et dame Vendredi 13 1018 
rue St-Jean 22h30.

AXIOM, rock. La Moustache 
â papa rue Provcncher. Cap 
Rouge A compter de 2lh30 
ce soir, sen et sam Adm 
SI 50

VIRGINIA QUICK STEP
boogie et rock L'Oiseau de 
nuit. Homestead. 7 rue du 
Trésor. Trois spectacles par 
soir à compter de 22h. Entrée 
libre

DITES SI en AIT VRAI par
I Ardoise avec Louise Bi­
nette. Yves Raymond et Mi­
chel Létoumeau, Spectacle

conçu â partir des textes de 
Jacques Brel Bar l'Emprise 
de l'hôtel Clarendon. 57 rue 
Ste-Anne Se termine le 2 
mat Adm $5

BERNARD CIMON et 
MARC VALLEE. dHMOM 
françaises. Le Bobard. 17 rue 
St Stanislas 21h30 à la fer­
meture. Entrée libre Se ter­
mine le 12

DANIEX TURCOTTE chan 
sonmer-interprètc Le Gau­
lois. 65 rue Buade Vieux 
Québec 21 h â 01 h Entrée 
libre. Se termine le 18

GLAYSON chanteur gui 
tanste L'Hédoniste. 2 Place 
Québec (couloir reliant Place 
Quebec â l'Auberge des Gou 
s emeurs >. I8h â 21 h du mer 
au ven. Entrée libre

MICHEL GAGNON (im 
prov ) quartet, jazz Le Jazzé. 
19 rue St-Pierre, place Roya 
le. A compter de 22h Entrée 
libre Se termine le 19

LOUIS LEROUX guitariste 
Le Croquembroche. hôtel 
Hilton. Mer au dim I9h à 
23h. Entrée libre

LOS A/TEC AS musique de 
danse Restaurant Las Cue­
vas. 601 Grande-Allée

PIERRE ROCHE Piano bar 
de l’Auberge de» Gou­
verneur». bouL Launer Ste 
Foy Tou» le» soirs 23h â 03h, 
lun. au ven 17h à 21b NI­
COLE NORMAND. Entrée k 
bre

GILBERT BOILEAU pia­
niste Bar restaurant Le Cau­
cus. hôtel Hilton Du lun au 
ven I7h â 22h sam I7h30 à 
00h30

DAN MARC Le Grenadier. 
10 rue Ste Anne 21h30 â la 
fermeture Entrée libre

DANIELE COTE et MICHEL 
MAHEUX organistes Res­
taurant Les Moines. 515 rue 
St-Jean Tous les jours de la 
•-em de I7h â 01 h. en al 
temance

GLORIA MARCON. pianiste 
Salle â manger Le Vignoble, 
de I9h i 23h. Le hur limpré 
vu. animé par BERNARD 
DEVILLER chanteur pia 
niste. 21 h à 02h. Auberge des 
Gouverneurs Place Hau 
teville.

ISRAEL et STEVE Piano bar 
du Château Frontenac. Tous 
les soirs 21h30 à 02h30 Mu­
sique de danse, dim I8h à 
02h Entrée libre

LES FRERES REJV1 Bar Au 
Courant. RENE LE­

TOURNEAU. organiste Ca­
ves de I Abbaye AZZURO 
Bar la- t ombourg Holiday 
Inn. 3235 rue Horbelaga. Ste 
Foy.

MIKE TAYLOR, pianiste de 
jazz Au jazz bar l'Autre de 
l'Auberge des Gouverneurs. 
Ste-Fov Mar au sam 20K30 
à 02h3Ô.

GEANO ROCHA musique et 
chant portugais Bar Le Ver­
tige. Ramada Inn. Ste-Fov A 
compter de 2lh Entrée libre

IDE jazz traditionnel et 
contemporain Café Le Btl 
hoquet, 40 côte du Palais 
22h30 et minuit. Entrée libre 
Se termine le 12

AGAMMA. musique sud 
américaine et africaine Café 
Rimbaud 24 rue St-Stanislas, 
angle St-Jean au 2e étage 
20h â Ü3h. Entrée libre.

ACNE, rock progressif Bar 
la Relève. 2480 chemin Ste- 
Foy. angle du Vallon. A 
compter de 22h Entrée libre

ANDRE BOULIANE. or­
ganiste-chanteur au bar sa­
lon et FRANCE TANGUAY 
guitariste-chanteuse au salon 
Beaumont Ven., sam. dim 
Restaurant-motel Orléans, 
2941 boul Ste-Anne A comp 
ter de 2lh20

HlIlHIIr
L,i ‘I,""* j1 !un Sfr films est eta 

hue par roCtice des rommumcatiori 
s'jles Vos-i !e tureme d aporeria 

i ■ - lt-- nims qui wnt presen-efnen'
pr-x-ii- le? «Tins dan* tes

-er.,. ,1* qji-txs- et de Is rive-sud

■ !- --f-ittr-'- reierenl s Is valeur
rustique de I oeuvre (I) rhef 

d*w*uvre '2 remarquable t3i tre.* 
is.n it' Ix-n :â noyer, :f> medox-re
(7* minable

la-- appro-iationr des films son* 
etabiie.- -ur lev .'optes presentees 
dans la province de queber

BOITE A FILMS: Morsures 
(5). 19h30 Adolescente en 
fuite (4). 2lh20 18 ans S3. Si 
âge d'or

CANADIEN: Les sous-doués 
(5). !9h. 21 h Tous $4 $3 25 
14-18 ans. $1 50 moins de 14 
ans. $1.25 âge d'or.

t ANARDIFRE La puce et le 
grincheux (5). I9h45. Tu tais 
pas le poids shérif (5). 18h05 
Tous $4 $3 25 14-17 ,.n-
$1 50 moins de 14 ans. $1.25 
âge d'or

C APITOL: 1 ,i tamille Plouffe 
{-). (4hl7). Tous. 9h30 $5 
$1 25 âgé d'or. I4h $6 $3 âge 
d'or: |9h30 $7 50

CARTIE.R: Rataplan (4j. I9h 
Tous L'homme de marbre
(2). 2lh $2.50. $1.25 âge d'or

et moins de 14 ans. chacun 
des Films

CINEMA DE PARIS: Salle I:
la- dernier souffle (5), I9h30 
Pied-plat sur k> Ntl (5). 21hl0 
Tous $4 Salle 2: Annie Hall
(3) . 18hl0 Bienvenue Mister 
Chance (3). 20h 14 ans $4 
Salle 3: Candide et érotique ( 
). I8h05. 20h30 Plaisirs lu 
cratifs (-), I9h30. 21hS5 18 
ans $4

EMPIRE: Des gens comme 
It's autres (3). 18h30. 20h50 
14 ans $4. $3 25 14-18 ans 
$1 25 âge d’or

LIDO: Le gang des frères Ja 
mes (4). I9h30. Les faux-durs
(4) , 2lh30 14 ans. $3 75. $2 50 
étud . $1 50 moins de 14 ans.

MIDI-MINUIT: Le journal
d une hôtesse de l'air (•).
13h30, I6hl5, I9h. 2lh45. Fu 
ria sexuelle (-). I5h. 17h45 
20h30 18 ans $4 $1 âge d'or

ODFON: Dauphin: le dernier 
métro (3). I3h45. I6h20 I5h. 
■!lh20 Tous $4. 83.25 14-17 
ans, $1 50 moins de 14 ans. 
$1 25 âge d’or Frontenac l: 
U luna (4). I4hl5. I7hl5. 
,'0h 15 18 ans. $4. $1.25 Age 
d'or F rontenac 2: Avalanche 
Express (5), 15h45, 19h55 
Brubaker (3). I3h20. I7h25.

21h30 14 ans $4 $3 25 14 17 
ans. $1 25 âge d'or

PIC,AI.lT, New York Babes
(•). I9h55. 22h. Lapps & Mc 
Cam (-). 18h40 20h55. 18 ans 
$3 75, $1.50 âge d'or

PLACE QUEBEC: Salle I:
Devil and Max Devlin (-). 
19h. 21h Tous $4 $3.25 14-18 
ans. $1 50 moins de 14 ans. 
$1 25 âge d’or Salle 3 Mon 
oncle d'Amérique (2). 18h30 
20h45 Tous $4 $3 25 14 18 
an». $1.50 moins de 14 ans. 
$1.25 âge d'or

SAINTE- FOY: Salle I: Y a «
il un pilote dans l'avion? (5). 
I4h45. I8hl0, 2lh40 Le ciel 
peut attendre (4). 13h. I6h20 
19h45 Tous $4 $.3 25 14 18 
ans. $1 50 moins de 14 ans. 
$1.25 âge d'or Salle 3 Le 
tournai d'une hôtesse de fair 
<-). I3h05. 15h50. I8h40. 
21h35 Furia sexuelle (-).

I4h35. I7h25. 20hl5 18 ans 
$4 $1.25 âge d'or Salle J: la 
cage aux folles no 2 (5), 
I3h20. I5h20 I7h20. I9h20 
21h20 14 ans $4. $3.25 14-18 
ans. $1.25 âge d'or

MALSON LOUISE-CARRIER 
(33 rue Wolfe. Lévis) la mai
son aux images (-). Sillons de 
cuivre et champlevés (•) 
Correlien (-). 14h.30. Entrée 
libre

CINE-PARCS: Beauport I:
Une étoile est née (5). Vic­
toire â Entebbe (5). Tous $4 
Beauport 3 Château de rêve» 
(4) I < jeu de la mort (6) 14 
ans. $4 Beauport 3: Une mal 
tresse dans k*> bras, une fem 
me sur le dos (4) Sacré ha 
l»de pour les gros bras (•) 14 
ans $4 Colkne I: Lancer 
frappé (4) La taverne de l'en 
1er (-). 14 ans $4 Entrée libre 
pour k-, moins de 13 an»

Autre prix 
de littérature 
pour Jasminexpositions

GALERIE FIAS ART 35 S!
Cvnlle ouest Jeu., ven I3h â 
21h et sam I3h â 17h Jean 
Lantier Se terminera le 2 
mai.

GALERIE DC TRAJT-C AR-
RE. 7985 rue du Trait-Carré 
est. C'harleshourg Mar au 
ven I9h à 22h: sam. dim 
I 3h30 à I6h.30 et 19h à 22h 
Michel Tarabulsy Vernissage 
â 20h Izf public est invité Se 
termine le 19

CENTRE PLACE LE- 
BOURGNEUF 5500 hou!, des 
C,radins Tous les tours de 
10b à 14b et le dim de 09h30 
à I7h André Fontaine, pein

tre futuriste, oeuvres cos­
miques "La création"

MAISON MAHEU-COUTL- 
LARD 27 rue Sous-le-Fort. 
place Royale Mar au ven 
I3h30 à I7h et sam., dim I2h 
à I7h. Michel Durivage. pein 
tures. Se termine le 26

EXPOSITION par les mem 
fares de la SOCIETE D’E­
TUDES ET DE CONFE­
RE.NCE d’objets anciens ap 
parienant tous à des col 
lections privées Rez-de- 
chaussée de l'école SainLs 
Martyrs, 890 av. Lévis. I4h à 
2lh F'ntrée libre Invitation 
au grand public

PARIS (AFP) — Le prix "France-Canada I9S0" 
a été remis, hier, à Pans, à l’écrivain québécois 
Claude Jasmin pour son roman "La sablière" édité 
par Laffont en France et Leméac au Canada

Ce prix créé en 1958 est décerné chaque année 
à un écrivain canadien francophone par un jury 
français qui était présidé cette année par M. Pierre 
Emmanuel. U est assorti d’une bourse de 2.000 f 
($500 environ) offerte par le gouvernement du 
Québec et d’un don de 4.000 f ($1.000 environ) de la 
ville de Paris

Né en novembre 1930 à Montréal. Claude Jas­
min — romancier, dramaturge, journaliste et ci­
néaste — avait obtenu en 1960 le prix du Cercle du 
livre pour "La corde au cou", en 1963 le prix Arthur 
B Wood pour sa pièce “Le veau d'or" et en 1964 le 
prix France-Québec pour “Ethel et le terroriste”.

Quand les Ballets 
Jazz s’assagissent!

LES BALLETS JAZZ DL 
MONTREAL présenté» par le 
Grand Théfttre. Direction ar­
tistique: Geneviève Salbaing. Pro­
gramme: “Entre-nous”, cho­
régraphie de Brian Macdonald, mu­
sique de Claude Botin g; “JTreak 
assez", chorégraphie de Benoit La- 
chambre, musique de Michel Sé­
guin; “Les chaises musicales", cho­
régraphie de Lynne Taylor-Cor- 
bett, musique de Andrew Lloyd 
Webber, “Five New Waves", cho­
régraphie et montage musical de 
Rael Lamb. A la salle Louis-Fré­
chette du Grand Théâtre, hier.

Voilà deux ans que j'avais vu 
les Ballets Jazz qui se retrouvaient, 
hier, sur la scène de la salle Louis- 
Fréchette. Entre-temps, la compa 
grue montréalaise a connu des 
transformations qui sautent aux 
yeux, c'est le cas de le dire!

Le nombre des danseurs a été 
réduit à neuf seulement et surtout 
la troupe est devenue plutôt ->ago 
et a perdu une bonne part de cette 
exubérance qui lui avait permis de 
faire sa marque.

On trouvait encore, au cours 
de ce spectacle, cette vie. ce ryth­
me. ce style un peu subversif et 
engageant, qui distinguaient avan­
tageusement les Ballets Jazz; mais 
à trop petites doses Même que par 
moment, on se serait cru à une 
représentation des Grands Ballets 
canadiens, lorsque ceux-ci décident 
de “faire moderne”. Ce qui n’é­
tonne pas vraiment si l'on songe 
que la première oeuvre au pro­
gramme. “Entre-nous", portait, 
justement, la signature de Brian 
Macdonald chorégraphe attitré 
des GBC

Les membres des Ballets Jazz 
ne se trouvaient pas très à leur 
aise, ni à leur avantage, dans cet 
essai stylistique qui relient des élé­
ments de la danse classique en les 
adaptant dans un langage contem­
porain pas très développé et at­
tirant.

A vrai dire, l’élément le plus 
intéressant de ce spectacle aura été 
"J’Freak assez" de Benoit La- 
chambre, l'un de» danseurs de la 
compagnie Son titre pris à la lettre 
phonétiquement (fricassée) situe 
assez bien ce "collage cho­
régraphique” qui intègre des mou­
vements de danse rituelle de l’A- 
fnque et de nos Indiens, sur un 
fond sonore rock. L’oeuvre, aux 
gestes précis et secs, est courte, 
incisive, imprévue et frappante par 
son côté incantatoire.

La première partie des "Chai­
ses musicales" renouait avec ccfte 
originalité qui sied si bien à la 
troupe montréalaise. Partant du 
ieu connu de tous. Lynne Taylor- 
Corhett y multiplie les effets vi­
suels en des déplacements pleins 
d’idées et de fantaisie.

Et puis son imagination lui fait 
subitement défaut et elle glisse 
dans un sentimentalisme assez 
fleur bleue; quand ce n’est pas dans 
une sorte de parabole superficielle 
sur la condition humaine.

“Five New Waves" de Rael 
Lamb terminait cette soirée, sans 
vraiment en rehausser l'allure et le 
ton Ici encore, de courts tableaux 
qui se veulent autant d'évocations 
d'un monde plus ou moins récent

Le premier de ceux-ci, genre 
"Aloha des îles”, n'aurait pas dé­
paré une séquence de l’un de ces 
anciens films Dorothy Lamour que 
déterre parfois la télé. Puis — 0 
grande trouvaille' — un pas de 
deux réunissant Eve et le serpent, 
au demeurant assez athlétique 
dans sa conception et fort bien 
dansé. Et se succèdent "Les sin­
ges". "Le garçon qui veut voler” 
(Icare ou Jonathan Levingston?, 
l'histoire ne le dit pas) et un dernier 
"numéro" qui rappelait, in ex­
tremis. ce qu'ont été et devraient 
demeurer les RalleLs Jazz. C'est-à- 
dire une compagnie bourrée de vi­
talité. d'énergie et d'invention.

Marc SAMSON

Alain Sainl-Hilair» clôtura la saison 198Ô-1981 des Grands explorateurs en 
commentant sur scène son dernier film, “L'Irak, au pays des Califes de 
Bagdad ", La première représentation aura lieu ce soir, à 20h30. au Grand 
Théâtre.

LE FEUILLETON

Jean Daunais

LE ROSE ET LE NOIR
Les aventures d'Arlène Supin

EDITIONS HERITAGE

résume
Arlène réunit une trentaine de demoiselles pour leur exposer son 

hypothèse: le ravisseur de ces dames est sûrement un homme auquel 
nulle ne peut résister. Pourquoi?

(4) Portrait-robot
— C'est parce que cet individu 

doit être Je plu» bel homme de 
l'histoire de l'humanité, voilà tout II 
le faut car. c'est bien connu, la 
prostituée (veuillez, mesdames, ex­
cuser la nécessaire crudité de mon 
verbe) ne s'attache ïamais à son 
client, jamais, donc la séduction tir 
cet adonis doit être totale, ir 
résistihle. voire surhumaine' J’ai 
alors eu l'idée de vous convoquer 
pour que vous m'aidiez à tracer le 
portrait-robot de l’homme idéa 
lement partait, spécialistes du corps 
viril, vous êtes les expertes rêvées 
Mon arm Lino ( comme ici présent, 
celui qui va. j'espère, bientôt par 
venir à insérer sa cartouche d'encre 
dans sa plume Shaeffer — je com­
prends maintenant. après lin 
tervention de la demoiselle de tan­
tôt. l'abandon de sa plume Bic — 
Lino. donc, va consigner vos conc­
lusions et ira demander aux artistes 
de la Sûreté d'en taire la synthèse 
graphique. Nous saurons alors de 
quoi le coupable a l'air et cela ta 
éditera sa capture

Les bravos fusèrent devant ce 
plan machiavélique et. sans plus

tarder, le débat commença. Il se 
termina tard dans la soirée, les 
échanges ayant été d une rare vi­
vacité. la plus belle unanimité étant 
suivie d'argumentations féroces sur 
le mérite de l'une ou l'autre sug 
gestion proposée Quelques batailles 
durent même être apaisées, une 
châtaine récoltant une arcade sour 
cilière fendue, une platine un sou 
tien-gorge lacéré II était près de 
minuit quand Arlène put faire le 
point

— Mon cher Lino, nous es­
pérons toutes que vous avez pu 
consigner soigneusement les ré­
sultats de nos discussions, qui ont 
sûrement réussi à cerner la vérité 
Rappelons donc, si vous le voulez, 
bien, nos conclusions; notre sur­
homme devrait se décrire de la 
façon suivante, en partant de la tête 
aux pieds

Cheveux: nous fûmes una 
mmes. L'individu a les cheveux de 
Johnny Farago; on ne peut en effet 
trouver plus excitante crinière.

Le front: il fallait choisir entre 
celui de Roland Chenail et celui de 
René Lévesque, ce dernier a gagné 
de justesse

Les yeux: là encore, unanimité: 
ceux perçants et pétillants de Pierre 
Elliott Trudeau.

Le nez: Giscard d'Estaing. sans 
l'ombre d’un doute La noblesse de 
son appendice nasal est sans rivale

La bouche: celle de Gilles Vi- 
gneault. qui émet de si jolies chan 
sons.

Les oreilles Liberace. dont l'o­
reille étonnante a assuré la brillante 
carrière

Le cou: celui de Marc Lalonde 
Peut-on trouver cou plus aris­
tocratique?

Les épaules: l'homme a la car­
rure du géant Ferré, qui d'autre?

Les bras: Claude Ryan. dont 
surtout le droit, prolongé d'un doigt 
crochu qui harangue si bien les 
foules.

Les poignets ceux de Michel 
Girouard. év idemment

Les mains: celles tie Camil Sam- 
son. qu'il sait si bien enfouir dans les 
goussets de sa veste, à l'Assemblée 
nationale.

Les doigts: quels autres que 
ceux de Rod Tremblay, notre vir­
tuose du clavier'’

Le torse: le choix fut déchirant 
— les lambeaux de vos robes le 
prouvent éloquemment — chacune 
optant pour son jules favori Notre 
présidente. Sylvie Tagreau. a tran 
ché en faveur du Grand Antonio

Les fesses: Travolta, le roi du 
disco, pour sûr'

Les jambes: elles doivent avoir 
la puissance et la grâce de celles de 
ce grand artiste. Rudolf Nureev.

Les pieds choix difficile On 
suppose que le coupable a ceux de 
Jean Chrétien, qui sait toujours sur 
lequel danser

Là où il fut impossible de conc­
lure. c’est au chapitre de la virilité. 
N’ayant pu faire consensus, nous 
supposerons donc quz notre kid­
nappeur tient une forme éblouis­
sante Cela dit. Lino Léomme. nanti

de ces précisions, ira de ce pas 
consulter les spécialistes qui, à l'aide 
d'un ordinateur et de beaucoup de 
talent, vont illustrer le portrait-ro­
bot du séducteur. Ils vont travailler 
toute la nuit, ayant accepté à ma 
demande de faire de l’over-time à 
temps et demi seulement, et demain 
matin nous serons en mesure de 
vous montrer ce portrait qui vous 
aidera à confondre l'affreux mais 
séduisant bandit.. Mesdames, je 
vous remercie'

La technologie fascinait Arlène 
Supin, qui insista pour passer la nuit 
auprès des policiers-artistes afin de 
leur préciser les inévitables cor­
rections que sa connaissance ap­
profondie du mâle pouvait lui sug­
gérer Plus le portrait prenait forme, 
plus elle était excitée dt elle n'alla se 
coucher qu'au petit matin, au mo 
ment où le résultat était transféré 
au laboratoire de photographie. Elle 
dormit peu. devant récupérer très 
tôt le produit fini et préparer la 
seconde assemblée. Heureusement, 
un copieux petit déjeuner aux crê­
pes Aunt Jemima, accompagnées de 
Shredded Wheat Nabisco et de quel­
ques Cheerios, le tout arrosé d'une 
demi douzaine de tasses de Chase & 
Sanbom. la ravigora

A onze heures pile. Lino Léom­
me finissait d’installer un écran de 
cinéma dont il était parvenu à ac­
tionner le trépied, ayant pru­
demment entrepris la tâche dès huit 
heures du matin. Arlène s'affairait à 
brancher un puissant projecteur 35 
mm. Elle réclama enfin le silence 
des spectatrices dévorées de cu­
riosité

— Grâce aux miracles de la 
science, dit-elle, nous avons obtenu 
un excellent portrait-robot en cou­
leurs. La police en a tiré une dia­
positive que je vais proieter sur 
l'écran dans quelques instants. Seu­
lement. attention' Regardez bien.

car l’image ne durera que trois se­
condes! En effet, il m'est apparu 
extrêmement dangereux de vous la 
montrer plus longtemps sans créer 
chez vous une perturbation épou­
vantable. Le résultat est tellement 
extraordinaire, époustouflant, mi­
rifique. excitant, inouï, éblouissant 
que vous risquez en le voyant trop 
longtemps non seulement l’é­
vanouissement. mais encore la 
transe, les convulsions, voire la folie 
immédiate Bref, si on ne contemple 
une éclipse qu'à travers un verre 
semi-opaque, on ne regarde cette 
photo qu’en clignant des yeux' 
Alors attention, je commence le 
compte à rebours. Lino, le noir s’il 
vous plaît Bon. allons-y: 10-9-8-7-6 
5-4-3-2-1 et voilà'

Les cris qui s'ensuivirent furent 
perçus à plusieurs kilomètres à la 
ronde Au bout de deux secondes 
virgule six, Arlène avait coupé- l’i­
mage et Lino avait rallumé, mais 
cela avait suffi pour transformer 
l'assemblée en une scène atroce: des 
filles étaient étendues sur le plan 
cher, livides, pantelantes; d'autres 
trépignaient en hurlant; certaines, à 
bout de souffle, s'accrochaient aux 
rideaux Une dizaine s’étaient ruées 
sur l'écran et s’y agglutinaient; 
quelques-unes déchiraient leurs vê­
tements en lançant des râles aussi 
rauques qu'érotiques. Une très jeu 
ne jeune blonde en pantalon de 
satin et chandail des Expos errait, 
hagarde, dans la salle, chantant une 
étrange mélopée Elle aurait besoin 
de sérieux soins psychiatriques, es­
tima Arlène.

Elle-même était surexcitée, 
malgré qu'elle n’eût regardé qu’une 
seconde. Il faut dire que l’homme de 
l’écran était fabuleusement sé 
duisant. bref une image justement 
inimaginable, et Arlène comprenait 
maintenant pourquoi les disparues 
l’avaient si facilement suivi, sub 
juguées jusque dans la plus intime 
fibrp de leurs corps et âmes

Lino s’approcha 
— Qu’en pensez-vous? lui de 

manda Arlène. haletante
— Y a rien là. dit Lino, on dirait 

le p’tit Charron mélangé de Gilles 
Latulipe et Réal Giguère, Je trouve 
Robert Redford beaucoup mieux 

“Pauvre Lino, pensa Arlène. la 
jalousie l'aveugle'"

Arlène ajusta le régime du Sho 
wer-Massage et reçut sur son opu 
lente poitrine les aiguilles de la fine 
mais vigoureuse pluie qui en ré 
sulta. Elle savourait cette sensation 
lorsqu'elle crut entendre la sonnerie 
du téléphone; elle quitta la douche à 
regret et courut jusqu’à l'appareil, 
laissant les traces précises de ses 
pieds mignons sur la moquette d‘or- 
lon.
C’était Sylvie Tagreau qui l'appelait.

— Je crois bien que j'ai votre 
client, chère Arlène, je pense avoir 
reconnu sa voix aussi chaude qu'u­
ne partie Canadien-Boston II vous 
attend au motel C«imillien Fournier, 
.rue Sherbrooke est, vous connais­
sez?

— Celui dont les chambres ont 
des miroirs au plafond et un ap­
pareil TV ingénieusement raccordé 
à un transmetteur de vidéo-films 
pornos, un lit d'eau ultra-large et 
une moquette fleurie jaune et mau­
ve’ Non. pas du tout!

Sylvie lui donna l'adresse et le 
numéro de chambre et ajouta, 
avant de raccrocher:

— Je lui ai dit que vous vous 
appeliez Rosalba. mais n'oubliez pas. 
Arlène. si ce n'est pas lui, ne faites 
rien pour moins de cinquante dol 
lars. il faut respecter le tarif!

- A 5UIVB1 -

prochain
épisode

c Bas le masque
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DEPTHS L'ENQUETE DE PEPSI DE MAI 80, 
COCA-COLA ADOUBLE SON AVANCE SUR 
PEPSI* EN MATIÈRE DE VENTES NATIONALES, 
BIEN QUE PEPSI VOUS AIT RACONTÉ QU’UN 
GRAND NOMBRE DE BUVEURS DE COKE SOIENT 
PASSÉS À PEPSI.

LA POPULARITE DU COLA PREFERE AU 
PAYS CONTINUE DE S’ACCROÎTRE.

* VENTES AU GALLON,SELON LAPIUS RECENTE 
ENQUÊTE EFFECTUÉE DANS LES MARCHES 
D’AUMENTATION.
COCA-COLA ET COKE SONT DES MARQUES DEPOSEES QUI IDENTIFIENT LE PRODUIT DE COCA-COLA LTEE SEULEMENT 

PEPSI ET PEPSI-COLA SONT DES MARQUES DEPOSEES DE PEPSICO INC

*►


